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Rivest convient que le

L'Assemblée nationale avant 
repris ses travaux. LE SOLEIL re 
prend lui aussi sa série d'en­
tretiens avec des députés de l'Est 
du Québec, qui avait été In­
terrompue au moment du ré­
férendum. Cette semaine, place 
au député de Jean Talon. M Jean 
Claude Rivest.

par Michel DAVID

‘ Quand tu deviens député, tu 
te rends compte que les beaux sys­
tèmes fabriqués par les tech­
nocrates ont des résonnances très 
très concrètes pour les individus "

Celui qui parle ainsi des 
beaux systèmes le fait en connais­
sance de cause, lui qui en a éla­
boré ou critiqué pendant une dou­
zaine d'années. Car à 37 ans. Jean- 
Claude Rivest est peut-être un 
jeune député, mais c'est loin d'e­
tre un néophyte en matière de po­
litique

Dès qu'il sort de la faculté de 
droit de l'université de Montréal. 
M Jean Lesage, alors chef de l'Op­
position. lui demande d'entrer a 
son cabinet Treize ans plus tard, 
il conserve d ailleurs une très 
grande admiration pour son pre­
mier patron

Nous sommes en 1967 et le 
gouvernement de l'Union na­
tionale est alors dirigé par M. Da­
niel Johnson. Sa spécialisation en 
droit public destine tout na­
turellement le jeune avocat au rô­
le de critique des projets de loi

En 1970. les libéraux main­
tenant dirigés par Robert Bou- 
rassa reprennent le pouvoir Jean- 
Claude Rivest ne critique plus les 
projets de loi. c'est lui qui les 
conçoit. Après la défaite de 1976. 
il demeure attaché au chef in­
térimaire du parti. M Gérard-D 
Lévesque, jusqu'à son élection

comme depute de Jean-Talon aux 
partielles du 30 avril 1979

Tout cela sent évidemment le 
technocrate è plein nez Après le 
30 avril, le jeune mandarin allait 
toutefois apprendre que la po­
litique n est pas faite seulement 
de modèles abstraits et de plans 
quinquennaux

L'enver* d* la madailla

"Quand tu travailles dans le 
cabinet d un ministre, tu peux 
bien élaborer un projet de loi 
pour favoriser la construction de 
HLM Mais quand tu es député et 
qué tu es pris dans ton bureau 
avec une personne qui a besoin 
d'un logement, c'est pas la même 
chose.”

"Lui a besoin d'un logement, 
moi je connais les contraintes bud­
gétaires et le nombre de places 
disponibles Mon problème dans 
Jean-Talon, c'est qu'il y a dix ou 
quinze demandes pour une place 
C'est ça être député " .

"Même chose quand un gars 
de 45 ou 50 ans vient te voir parce 
qu'il a perdu son emploi Comme 
je connais pas mal de gens dans la 
région, je peux parfois le re­
commander, mais ce n'est pas moi 
qui vais l'engager

C'est à l'exercer qu'on connait 
les limites du pouvoir "Le lan­
gage des politiciens charrie beau­
coup d'idéaux — liberté, égalité, 
prospérité — auxquels ils ne sont 
pas capables de répondre Et ça on 
s'en rend compte tous les jours 
dans notre rôle de député Surtout 
que dans notre société, le pouvoir 
est très diffus, en ce sens qu'il est 
partagé entre plusieurs in­
tervenants: divers paliers de gou­
vernement. entreprises, syn­
dicats. etc "

Ultimement les gou­

vernements doiv ent pav er pour 
cette incapacité de repondre aux 
besoins qu'ils ont fait naitre

"L'économie était un peu la 
marque de commerce du gou­
vernement Bourassa et dans l es 
prrt des gens, l'économie c'est la 
création d emplois La crise de l'é­
nergie à partir de 1973. la ré­
cession et le chômage ont créé 
beaucoup de mécontentement Si 
bien que je comprends le choix 
qu'ont fait les électeurs en 1976 
Le même problème se pose ac­
tuellement pour le Parti que 
bécois Malgré tous ses efforts, la 
situation économique est toujours 
aussi vivement ressentie "

Rob*rt, Raymond, Claud*
•t la* autre*

Etre député, c est aussi etre 
attaché à un parti Pour Jean- 
Claude Rivest. l’insertion a été 
particulièrement délicate. Grand 
ami de Robert Bourassa. il était 
aussi un des proches de Ra> mond 
Garneau. députe sortant de Jean- 
Talon. contre lequel Claude Ryan 
venait d emporter la chefferie du 
Parti libéral

"C’est sur qu au début. M 
Ryan éprouvait certaines réserves 
à mon endroit II avait été élu 
pour renouveler le parti et. dans 
son esprit, je ne représentais sans 
doute pas ce renouveau Nous en 
avons discuté très franchement a 
plusieurs reprises et je crois l'a­
voir convaincu que je pouvais re­
faire l'unité du parti dans le 
comte

"Au début de la campagne 
dans Jean-Talon, ça n'a pas été fa­
cile Il y avait beaucoup de ti­
raillements Les gens ne se par­
laient pas Mais avec le défi posé 
par les partielles et surtout avec 
les résultats que nous avons ob­
tenus. les choses se sont repla 
cées "

Aujourd hui Jean-t laude Ri 
vest est très fier de son as 
sociation de comte La dernière 
campagne de financement a rap 
porté $90.000 dans Jean-Talon la 
meilleure performance au Quebec 
après Westmount Même Claude 
Morin dans Louis-Hébert n'a pas 
réussi à en faire autant Et pen­
dant le référendum, près du tiers 
des effectifs du comité du NON de 
tout l'Est du Quebec étaient des 
citoyens du comte

Le député de Jean-Talon se 
veut également très présent à l in 
teneur du caucus libéral et à l'As­
semblée nationale 11 est le cri 
tique de son parti en matière de 
communications, d'affaires cultu­
relle*. de loisirs et de sports Vu 
son expérience des conférences 
constitutionnelles, il fait éga 
lement partie du comité chargé de 
définir la position libérale sur cet­
te delicate question Sur le ter­
rain. il est actuellement très actif 
dans la campagne pour l'élection 
partielle dans Mégantic-Compton

Un grain d* »*J

Bien qu'il ait passé toute sa 
v ie active en politique —ou peut- 
être à cause de cela — Jean-t lau- 
de Rivest ne prend pas la po­
litique trop au sérieux

"J'ai tendance a prendre avec 
un grain de sel les psychodrames 
de la vie politique les jeux par 
lementaires ou les articles de 
journaux Je ne prends jamais à la 
légère une situation dou­
loureusement vécue par quel­
qu’un. mais quand je vois un dé­
puté faire des sparages. je ne 
peux pas m'empêcher de faire de 
l'ironie."

"Au fond, je suis assez scep­
tique face au milieu politique

Lé Soleil. Jo* év*t DauMiwt

Jean-Claude Rivest depute de Jean-Talon “Quand on devient de 
pute on se rend compte que les beaux systèmes fabriques par les 
technocrates ont des resonnanc.es très ties concretes pour les in 
dividus

pouvoir a ses limites

Derniers jours avant les partielles du 17

Lévesque attaque durement les libéraux
(D après PC) — Le premier mi­

nistre René Lévesque a lancé ce 
week-end des attaques très dures 
contre les libéraux au cours des der­
nières grandes assemblées qui pré­
cèdent les élections partielles du 17 
novembre dans quatre comtés du 
Québec.

Hier, à Acton Vale dans la cir­
conscription de Johnson. M. Lé­
vesque a dénoncé encore le ra­
patriement unilatéral de la cons­
titution en parlant de la trahison des 
Québécois qui représentent 75êir- 
eonscnption québécoises à Ottawa en 
disant "qu'on n'est jamais si bien tra­
hi que par nous-mêmes”

Mais, le chef du PQ a surtout 
évoqué avec une vigueur inégalée la 
résurgence du tripotage dans la vie 
politique québécoise qui ne pourrait 
manquer de suivre l'élection d'un 
gouvernement libéral La vieille 
gang est toujours là", a-t-il dit M Lé­
vesque a décrit Claude Ryan comme 
un "mélange d'impuissance et d'au­
toritarisme" et son candidat dans 
Johnson. M Pierre Paradis, un avo­
cat. comme un "exploiteur'

Le premier ministre décrivait 
ensuite les moeurs politiques li­
berales en citant la circonscription 
de Jean-Talon où. selon un article 
d'un quotidien montréalais, une pe­
tite clique gravite autour du député 
et n'attend que l’élection de Claude 
Ryan pour profiter des faveurs du

Johnson Mégantic
Compton

Brome*'!
Missisquoi
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gouvernement, comme la présidente des liberaux du temps une conces- $1.6 million brut
de l'association libérale qui a obtenu Mon de Loto-Québec lui rapportant Au sujet des assemblées de mise

en candidature pour le choix d un 
candidat libéral. M Lévesque a sou­
tenu que "c'est souvent devenu un 
concours de duchesses du carnaval, 
car elles sont ouvertes à n'importe 
quel vendeur de cartes'

"Je vous laisse imaginer, a sou­
ligné M Lévesque, qu'un type qui a 
de l'argent peut distribuer des cartes 
(de membres du parti» qu'il a lui-me 
me payées On peut acheter une 
convention chez le PLQ et c'est ar­
rivé.”

Samedi, à Cowansville. M Le­
vesque affirmait que le PLQ est 
noyauté par "une clique de spé­
culateurs et de profiteurs"

L* PLO

Pour sa part, le chef du Parti li­
beral M Claude Ryan, lui aussi en 
tournée toute la fin de semaine en 
Estrie et à Montréal, a promis qu'une 
fois au pouvoir il éliminerait les in­
terventions inutiles de l'Etat dans la 
vie des citoyens et des gou­
vernements municipaux

Vendredi soir, à Dunham dans la 
circonscription de Rrome-Missisquoi. 
il affirmait "qu'il n'est pas né­
cessaire que l'Etat se substitue sans 
cesse, aux initiatives des personnes et 
des gouvernements régionaux" et 
qu'il croit que "le rôle d'un gou­
vernement est tout simplement d'as­

sister les gens en < as de besoin
Hier. M Ryan était dans la cir­

conscription d'Outremont où il a pris 
la parole devant des représentants 
de la communauté arménienne di 
sant que "nous devons respecter les 
minorités Respecter le droit des nu 
norités. c'est respecter réellement 
l'humanité”

Hier encore M Ryan devait aus 
si se rendre dans Johnson tandis que 
le chef péquiste visitait Outremont 
en soiree après son discours au vi­
triol dans la circonscription de John­
son

L UN
Par ailleurs, le chef de l'Union 

nationale était lui aussi en campagne 
durant Is fin de semaine II a tenu 
une assemblée dans Brome-Mis 
sisquoi hier ou il a déclaré que les 
élections partielles du 17 novembre 
constitueront un verdict de vie ou de 
mort pour l'Union nationale C'est un 
lest pour I avenir du parti parce que 
trois des quat re circonscriptions en 
|eu étaient détenues par des députés 
de l'UN "Nous luttons d'arrache- 
pied pour remporter ces trois cir­
conscriptions. mais si on n'en Ragne 
qu'une ou deux, ce sera quand même 
une grande victoire pour nous, a dit 
M Le Moignan L'Union nationale ne 
présente pas de candidat dans Ou­
tremont

BUREAUX A LOUER
Salle de montre et entrepôt 
chauffée. Superficie 3,800 pieds 
carrés. Stationnement facile.

2073, rue Branly
Sainte-Foy
527-9745

BOIS/MATERIAUX 
DE CONSTRUCTION

Fattes-nous connaître vos quantités, 
nous vous ferons connaître nos pnx

BOMAT INC

Expert en approvisionnement 
1212. ch. Industriel, Bemières - 831-4848

LA CAISSE POPULAIRE DE CHARLESBOURG

AVIS DE CONVOCATION
Avis est, par les présentes, donné que ras­
semblée générale annuelle des membres 
de La Caisse populaire de Charlesbourg se 
tiendra mardi, le 25 novembre 1980, à 19 
h 30, à la salle civique de I Hôtel de Ville 
de Charlesbourg.

L assemblée sera aussi appelée à se pro­
noncer sur un pro|et de modification du rè­
glement de régie interne de la Caisse con­
cernant l article soixante-cinq (65) relatif à 
la délégation par la commission de crédit 
de son pouvoir d autoriser des prêts

Veuillez noter que, lors des élections, une 
candidature ne pourra être proposée à 
I assemblée que si un préavis, signé par un 
membre et contresigné par le candidat, en 
a été donné dans les délais et selon les rè­
gles affichées à lo Caisse.

J.-Paul Lapointe 
secrétaire au

Morin et Associés
Courtiers inc. 
représentera 
le groupe

Voir notre 
annonce-couleur 
samedi prochain 
le 15 novembretrsasasticn SX de Québec
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La terre tremble encore

%»

Un mois apres le séisme qui i dévasté la ville un autre tremblement 
de terre a détruit un quartier !■-• la ville d El Asnam en Algérie cau­
sant des blessures a 36 personnes

SmûË
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Son parachute est pris
AP

Le parachutiste Ken Hamilton se débattait samedi pour demèler les 
cordons de son parachute pris dans les poutres du nouveau pont de 
la rivière George a Anstead en Virginie occidentale Hamilton s est fi­
nalement écrasé sur les rochers 875 pieds sous le pont et on rap­
portait hier, qu il était dans un état satisfaisant dans un hôpital des 
environs

totems)
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Le monstre de la mer du Nord...
Les deux pattes de la plate-forme hôtel Alexander Kielland qui a verse sens dessus dessous il y a plusieurs mois apparaissent hors des eaux alors 
qu'on tente depuis trois semâmes de la remettre à l'endroit L’Alexander Kielland accueillait a son bord les ouvriers des piate-formes de forage 
pétroliers en congé

/■ >

il y a 10 ans, de Gaulle
L’amiral Philippe de Gaulle, a droi­
te fils du general de Gaulle, s'en­
tretient avec un vétéran de la guer­
re de 1939-1945 devant l'énorme 
croix de Lorraine qui domine le petit 
village français de Colombey-les- 
Deux-Eglises Une cérémonie à la 
mémoire du general y avait lieu 
hier à l'occasion du 10e an­
niversaire de sa mort

Mirage publicitaire
Ce nouveau panneau publicitaire a trois dimensions a cause des embouteillages dans les rues d'Edmonton 
Le truc une alimentation continue en air garde l'appareil à l'horizontale simulant parfaitement l'état de vol
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Lt Se*e«i. jfté Mon» v.iienfuv*Les jouets usagés sont populaires
Il semble que rachat et rechange de jouets usages deviennent de plus en plus populaires On en est même 
rendu à créer des jouioutheques L affluence et l'interèt ont été grands en tin de semaine aux deux mar­
ches aux puces de jouets tenus au Cooprix de Samte-Foy et à l'école Marguerite-d Youville de Cap-Rouge

■U

L'odyssée tire à sa fin

v>: v -v>s>ï.,

Les Canadiens Garry Sowerby et Ken Langley qui tentent de taire le tour du monde en voiture en 77 jours 
sont accueillis hier, par un po'ioer de Houston a leur arrivée sur le continent américain Les deux aven­
turiers venus de Londres en avion, entreprennent a bord de leur Volvo la dermere portion de leur périple qui 
les ramènera à leur point de départ à Toronto avant la fin du mois

i T
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Profitez-en pour comparer 
les bulletins de nouvelles

vves DerSer

radio­
télévision

Los conflits de travail qui pa­
ralysent présentement la pro­
duction de Télé-Capitale Ltée. et 
la salle des nouvelles de Radto-Ca- 
nada (Québec. Montréal. Ri- 
mouski), touchent par­
ticulièrement les téléspectateurs 
de notre région quant à l'in­
formation télévisée quotidienne

Plusieurs d'entre vous avez 
sans doute déjà décidé d'avoir vos 
nouvelles sur les canaux an­
glophones. car si on se limite stric­
tement à la retransmission des 
nouvelles TVA par Télé 4. c'est 
plutôt maigre

C'est le temps de comparer les 
productions d’émissions d'in­
formation ou d’affaires publiques 
que les autres vous offrent par 
rapport à ce que vous étiez ha­
bitués de regarder

CBC et CTV

Prenez par exemple les deux 
réseaux canadiens-anglats.la CBC 
(Radio-Canada) et le réseau CTV 
(CFCF-TV, Montréal).

A la CBC. vous avez tous les 
soirs à 23h. THE NATIONAL, 
avec Knowlton Nash Depuis tou­
jours, le réseau anglais a pri­
vilégié l'information et les af­
faires publiques, alors qu'au ré­
seau français les efforts vont plu­
tôt du côté du divertissement.

De plus, à cause de la langue, 
la CBC a plus facilement accès 
aux informations étrangères.

En affaires publiques, vous 
avez les excellentes émissions 
"Newsmagazine”, "The Watson 
Report" et “Marketplace", le pen­
dant de “Consommateurs plus".

Par ailleurs, au réseau CTV, 
l'émission quotidienne pro­
vinciale PULSE, produite à Mon­
tréal. est reconnue depuis long­
temps comme une des meilleures 
émissions d'information au Qué­
bec

On a aussi THE CTV NA­
TIONAL NEWS, à 23h, avec 
Lloyd Robertson et Harvey Kirck 
Ce dernier réseau a été le premier 
en Amérique à avoir un cor­
respondant permanent à Pékin.

Approcha différante

Depuis l'avènement de la té­
lévision l'information a toujours 
été tiraillée entre deux approches 
différentes quant à la façon de la 
présenter au petit écran

Il y a celle qui veut que l'in­
formation télévisée soit avant tout 
visuelle, sinon on fait de la radio. 
C'est surtout l'approche amé­
ricaine.

D'un autre côté, on considère 
que l’information doit d'abord 
être exacte, et que l'image est 
complémentaire

Evidemment, la réalité n'est 
pas aussi simple ou si vous voulez 
aussi bien définie Généralement, 
on essaie de donner à la partie vi­
suelle autant d'importance qu'à la 
diffusion parlée de l'information

Souvent les téléspectateurs 
ont reproché au réseau français 
de Radio-Canada de faire de la "té­
lévision de chaises" ou "de têtes”, 
par rapport à d'autres ra- 
diodiffuseurs qui font un effort 
particulier pour présenter des 
images vivantes aux bulletins de 
nouvelles

A Radio-Canada, la direction 
de l’information s'est toujours dé­
fendue avec vigueur de présenter 
des bulletins ennuyants ajoutant 
cependant qu'il n'est pas question 
de faire de l'image pour l'image si 
l'information ne s’y prête pas 
L'important doit ètre’la nouvelle 
elle-même.

Ces temps-ci, vous avez donc 
le loisir de regarder ce que font 
les autres et de comparer les dif­
férentes télésivisions.

Profitez-en'

Un bon dossier 
pourtant

Les responsables de la pro­
grammation de RadioQuébec s'ex­
pliquent difficilement le manque 
d'intérét des téléspectateurs pour 
son émission d'affaires publiques 
l'OBJECTIF. avec Simon Du- 
rivage

La saison dernière, alors que 
la formule faisait appel à deux

journalistes qui se relayaient à 
tour de rôle en studio avec Du 
rivage. Mûrie Hélène Poirier et 
Gilles Gougeon. l'émission avait 
connu également des difficultés 
de cotes d'écoutepar rapport aux 
deux autres émissions du réseau 
“Les Lundis de Pierre Nadeau" et 
"Droit de parole

On a d abord change la jour­
née de diffusion de l'émission, 
puis cette saison, ( animateur est 
seul en studio avec on des invités 
qui discutent du dossier préparé 
par Gilles Gougeon

Prenons le sujet de l'émission 
d'hier soir Les services d'urgence 
dans les hôpitaux”

C'est un sujet très actuel qui 
touche beaucoup de citoyens Le 
dossier télévisuel préparé par l'é­
quipe et Gougeon était très bien 
fait et démontrait surtout de fa­
çon dramatique, mais exacte la si­
tuation grave qui existe dans la 
région de Montréal

Les documents filmés étaient 
saisissants, la recherche bien fai­
te On apprenait là que la si­
tuation est particulièrement chao­
tique à Montréal, mais ailleurs 
dans la province, il semble que les 
services d'urgence soient adé­
quats et fonctionnent mieux

Voilà déjà un problème qui 
peut affecter l'intérêt du té­
léspectateur Le dossier de l'Ob- 
jectif conclut que les services de 
la métropole sont inadéquats, 
mais je serais porté à croire qu'u­
ne situation similaire existe à 
Québec. Malheureusement, on ne 
semble pas avoir fait de recherche 
de ce côté-là.

Si un tiers de la population du 
Québec demeure à Montréal, le 
reste n’avait donc pas d'intérêt 
particulier à savoir ce qui s’y pas­
se.

Le dossier n'était pas d'in­
térét “national"

Second point les invités en 
studio

Les deux autres émissions de 
Radio-Québec sur les affaires pu­
bliques sont en train de prouver 
que les téléspectateurs préfèrent 
cette nouvelle formule du public 
impliqué en studio dans l'émis­
sion

A l'OBJECTIF, il n'y a pas de 
public, et qui plus est. comme hier 
soir l'a démontré, l'animateur 
réussit difficilement à faire parler 
des invités qui ont appris leurs ré­
ponses par coeur et qui s'en tien­
nent à répéter leur salade sans ad­
mettre leurs responsabilités ou 
proposer des solutions

voir et entendre_
Prenez votre temps pour sou­

per. votre soiree de télévision 
peut commencer seulement à 
19h30 ce soir avec C'EST ARRIVE 
A HOLLY WOOD à RadiwQuebec 
(cable 8. canal 15) Cette semaine. 
"Le monde imaginaire", une ré­
trospective des grandes oeuvres 
de science fiction, dont "Star 
Wars" et The Day the World 
Stood Still”

A la même heure, si vous pré­
férez de l'information, il y a l'ex­
cellent MACNEIL-l FHRER RE­
PORT. analyse quotidienne de 
l'actualité C'est au réseau PBS, 
poste WCFE-TV (câble 20. canal 
57)

Puis à 20h. deux emissions au 
choix La première au réseau CBS 
(cable 7. canal 3). THE CHAMP, 
de Franco Zeffirelli avec John 
Voight et le jeune Ricky Schroe- 
der

Par ailleurs, au réseau PBS. 
THE SHAKESPEARE P! Us 
présentent la première amé­
ricaine de HAMLET, avec Derek 
Jacobi dans le rôle titre, et Claire 
Bloom, Patrick Stewart, Lalla 
Ward et Eric Porter

A 20h30, à Radio-Canada (câ­
ble 6, canal 11). première de deux 
parties de la mini-série amé­
ricaine réalisée en 1978, LES IM­
MIGRANTS. avec Stephen Macht, 
Sharon Gless

A Radio-Québec, un autre 
LUNDI DE riERRE NADEAU 
Cette semaine, LE DROIT DE 
GREVE DANS LE SECTEUR PU­
BLIC Les invités en studio qui 
discuteront avec Nadeau et ré­
pondront aux questions du public 
Robert Gaulin, prés. CEQ, Nor­
bert Rodrigue, prés CSN. Michel 
Pagé, député libéral de Portneuf 
et Guy Chevrette, député péquiste 
de Joliette-Montcalm
A la radio

CKRL-FM (89.1) LE MEIL­
LEUR DES MONDES Ce soir, 
histoire des prix Nobel de scien­
ces. dossier sur l'attribution des 
subventions à la recherche au Ca­
nada et 10e anniversaire du grou­
pe interuniversitaire de re­
cherches océanographiques du 
Québec.

CBV-FM (95,3), ESCALES. 
"L'année du chat", de Louise Da­
rios, avec Jacques Lavallée, Loui­
se Matteau, Roland Galamet, etc...

20b CBV-FM, CONCERTS 
EUROPEENS Festivald’été de Du­
brovnik. Rudolf Firkusny, p oeu­
vre de Schubert. Beethoven. Ra­
vel. Janacek et Chopin

Mardi. 14h: CKRL-FM. LE 
SYNDICALISME Organisation 
syndicale, syndicalisation et dif­
ficultés avec 67 pour 100 de non 
syndiqués.

__ musique_ _ _ _ _ _ _ _ _ _

De la musique 
plein les yeux

ASSOCIATION DK MUSIQUE 
ACTUELLE — Programme: "Med 
pour cor" de Jacques Hotu, "Je me 
rappelle de celte soirée-là chez les 
Bach" de Bernard Bonnier; "Va­
riation* (On V a r i a 11 o n * / O n Va­
riations)" de l'do Kasemels; "Pe­
netration* VII" d'Alcide* Lanza; 
"Accorps" de Marie et Pierre Ge­
ne*!. A l'Institut canadien, tendredi.

Dans la publicité de son concert 
de vendredi, à l'Institut canadien — 
le premier de sa présente saison —,
I Association de musique actuelle 
promettait à son public de lui en 
"mettre plein les yeux"

Chose promise, chose due' Au 
point même que l'élément visuel a 
primé en valeur sur la musique lors 
de cette audition

Quand le rideau s'est ouvert en 
début de soirée, on a pu voir la scène 
de l'Institut canadien "meublée" 
comme pour une pièce de théâtre, 
avec ses fauteuils, sa lampe, sa cage 
d’oiseaux, ses cadres, etc Ce dé­
ploiement scénique devait servir 
(('"environnement" à "Je me rap­
pelle de cette soirée là chez les Bach" 
du Québécois Bernard Bonnier, écrit 
pour clavecin amplifié et une dan 
seuse et donné en première ven­
dredi.

Au travers tous ces objtts, Ge­
neviève Pépin (la danseuse) se dé­
plaçait et évoquait une sensualité 
sensée émaner, sans doute, de la mu­
sique interprétée au clavecin par Ma­
rie Roy Idées musicales qui puisent, 
à n'en pas douter, à même une cer­
taine école américaine dont Philip 
Glass est le principal protagoniste

Bernard Bonnier reprend là le 
procédé qui fait se répéter in­
lassablement le même groupe de no­
tes, sur le même rythme, pour enfin 
modifier très légèrement cette fi­
gure harmonique et passer à la sui­
vante et ainsi de suite Ces blocs so­
nores répétitifs peuvent, paraît il, 
créer une forme d'envoûtement, d'e­
nivrement, pour ma part, ils fi 
nissent vite par m'embêter roya­
lement

Les "Variations" du Toronto!.* 
Udo Kasemels, pour voix et per­
cussions, reprennent, elles, la forme

du canon Mais avec la particularité 
qu'une bande magnétique répète ce 
que les interprètes ont d abord chan­
té et joué "live" L'humain se mêlant 
à la machine, si l'on veut

Assise et immobile. Meg Shep­
pard apporte à cette oeuvre sa voix 
prenante, à laquelle elle ajoutera 
une forte présence dans "Penetra­
tions VU" du Montréalais Alcide* 
Lanza

Après qu’un faisceau lumineux 
accompagné de musique "spatiale" 
eut "repéré" la chanteuse, celle-ci 
viendra murmurer, psalmqdter une 
mélodie toute simple, ensuite chan­
ter ce qui pourrait être une mélodie 
de folklore d'Amérique du Sud, et 
voir enfin sa voix perdue dans l'in­
différence et les rumeurs de la foule 
(provenant de bandes évidemment)

Grâce principalement à Meg 
Sheppard et à son éloquent en­
gagement dramatique, la partition de 
Lanza rejoint vite l'auditeur-spec- 
tateur et ne le lâche pa< de toute sa 
durée

Le concert se terminait avec la 
création de "Accorps" de Marie et 
Pierre Genest, de Québec. Uet exer­
cice chorégraphique en trois ph­
rases. pour quatre danseurs (Marie 
Genest, Christine Larochelle, Mi 
chelle Methot et Pierre Blanchette) 
et quatre synthétiseurs, se veut une 
illustration sonore du mouvement, 
plutôt que l'inverse

Au début, cette relation gestes- 
sons (bien difficile de parler de mu­
sique ici) pique l'intérêt par sa jus 
tesse Puis les mouvements de­
viennent moins expressifs et pren­
nent plutôt l'allure d'èbats, ou en­
core, quand ils se veulent plus "dan­
sés que "descriptifs", leur manque 
d'invention et de rigueur se fait ap­
parent

Le programme de ce concert de 
l’AMAQ devait également comp­
rendre la “Sonate pour cor seul" de 
Boujanovski Indisposé. Robert 
Brunnemer. son interprète, n'a tou­
tefois pu la jouer et s'en est tenu au 
"Lied pour cor" de Jacques Hétu, ou. 

effectivement, il n'a pas paru en plei­
ne possession de ses moyens

Marc Samson
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141 Oui-ber CPCM-TV 14» Quebec CFCM TV diffuse au 2
151 Quebec CKMI TV (il
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Il5l Radio-Quebec CIVO <31
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lundi
N B. Les émissions locales 
à Télé-4 sont inscrites sous 
toute réserve et sujettes à 
changement

18800
3 Channel 3 News Hour
4 Le 10 vous informe
5 The City at Six 
5p—22 News
7 Informa bloc
8 Le régional

11 La vie secrète des ani­
maux

12 Puise
99 Midi Première 
R.-Q. Passe-partout

18815
7 Sports et météo

18825
9 Le 9 vous informe

13 Le 13 vous informe
18826

11 Nouvelles du sport
18h30

4—7—8 La petite maison 
dans la prairie 

22 Let's Go to the Races 
99 Des chiffres et des let­
tres

R.-Q La montagne de feu 
Initiation' AvecJanNa- 

rev, Paul Airerg et Rachel 
Weston — Le petit groupe 
décide enfin d adopter Sa­
rah. alors que Sir Charles 
poursuit ses démarches en 
vue d'acquérir le lopin de 
terre du boucher 

18H34
11 Actualités matinales

19800 
3 News
îp Bamey Miller 

Il Québec Magazine — 
L'auteur - compositeur • in­
terprète Claire Gauthier

offre une chanson, un dé­
légué du Théâtre de La 
Bordée" parle de la pièce 
Ben. voyons donc, ma tan­

te'"
12 M A S-H 
22 Bonanza
99 Aujourd'hui Madame — 

Des auteurs face à leurs 
lectrices"

R.-Q. Au jour le jour "Les 
services" Avec Patricia 
Nolin. Gilbert Sicotte et 
Mario Verdon —L'n lo­
cataire déménage Le 
concierge lui propose ses 
services 

19h30
3 Family Feud
4—7—8 Ciné-Choix Qui
a tué son mari?" E -U
1978
5 Up at ours 
Sp M A-S-H
9—13 Lautrec ’81 Amm 
Donald Lautrec

11 Génies en herbe
12 Circus
R.-Q. C'est arrivé â Hol­
lywood "Le monde ima­
ginaire" — Les grandes 
oeuvres de science-fiction

20h0V
3 Special Movie Pre­
sentation The Champ" 
EU.1979
S Superspécial Red 
Skelton's Funny Faces" 
— Des artistes de classe 
tels que "Shields and Yar- 
nell", Yacov Noy. Keith 
Berger et Mummenchanz. 
se joignent à Red Skelton 
pour rendre hommage à 
cet art qu'est la pan­
tomime
5p The Little House on 
the Prairie
9—II—13 Du tac au tac 
"La plume en or". — Ma­
rio. à la recherche de sa 
plume en or récemment 
reçue en cadeau,accuse un 
"client" de Catherine, un

ex-détenu auteur d'un vol 
à main armée 

12 Rizarre 
22 That's Incredible 
99 Arcana: Connaissance 
de la musique "Edgar Va­
rèse sa vie, son oeuvre 
( 1ère de 2)

R.-Q. Visage "Louis Bou- 
dreault” —Ce violoneux 
parle de sa carrière 

20H30
9—11—13 Télé-Sélection 
"Les immigrants" (1ère 
partie) E U 1978.

12 Headline Hunters 
R -Q. Les lundis de Pierre 
Nadeau — Sujet "Le 
droit de grève dans le sec­
teur public" — Inv M 
Robert Gaulin président 
de la CEQ — Norbert Ro­
drigue prés de la CSN — 
Michel Pagé. député li­
béral de Portneuf —Guy 
Chevrette, député pé­
quiste de Montcalm 

21hOO 
S M A-S-H
Sp—12 Monday Movie 
"Ice Castles' E U 1978 

22 Football
99 La grande cocotte — 
Chef invité Michel Gué- 
rard Recette du jour Co­
quille St-Jacques en coque 
selon Didier Odile 

21H30
4—7—8 Michel Jasmin 
Coanim Pauline Julien 
— Inv Jacques Blais, 
chanteur Melody Pearson 
— Cardinal Paul-Emile Lé­
ger — Réal Giguère et the 
Great Revene
S Front Page Challenge 

99 Télé-Foot
R.-Q. Neuf et demi Mon 
coeur d animal". — La pré­
sence des animaux dans 
notre imaginaire 

22800
S Newsmagazine

Immigrants' dont la premiere partie est présentée ce soir a 20h30. 
le cadre de Teie-Séiection

"Les
dans

Melody Pearson rend visite à Michel Jasmin 
dans le cadre de son émission
22h29

4—7—8 La Quotidienne 
22h30

3 Ladle's Man
4—7—8 Les nouvelles 
®—11 — 13 Chant d'un 
pays
5 The Watson Report 

99 Histoires de France — 
"La conspiration de Cinq- 
Mars"

23hOO
3— 5—5p—12 News
4— R Sports
7 Informa soir 

99 Passez donc me voir 
23h05

9—11 — 13 Gustave et la 
mouche

23810
9—13 Nouvelles du sport

23815
4—7—8 La couleur du 
temps

23h20
11 Télex Arts 
13 Sport plus

23h2l
12 Puise 

23825
4 — 8 Ciné Détente 
"L'horrible invasion E- 
U 1975
7 Film-O-7 Cercueil de 
plomb pour une jeunesse 
dorée " Ail 1973 
9 Nouvelles du sport 

99 Actualités régionales — 
Le Sud-Est de la France 

23830
3 Quincy M E 
5p The Best of Camon

11 Commissariat Spécial 
Kl — "Hold-up à minuit" 
— Un trio de eagoulards 
enlève le caissier principal 
d une bque et son adjoint 
et les obligean à ouvrir le 
coffre-fort Reprise

13 Ciné-Soir "Alerte aux 
Indes" G B 1938

23840
9 Ciné-Soir "La brigade 
des cow-bovs" E.-U 1967

24800
12 The 12 Midnight Movie 

Catlow EU 1971
22 Hogan's Heroes

00830
3 The New Avengers 
5p Tomorrow

11 La poupée sanglante — 
(2e de fij — La marquise 
de Coulteray confie â Ch­
ristine et Bénédict que son 
mari n'est autre que Jean 
Christophe de Coulteray. 
contemporain de Louis XV 
et immortel, puisque vam­
pire Reprise 

22 News 
01h05

7 Informa soir

mardi
06800

12 University of the Air 
22 PTLCIub 

06830
3 Sunrise Semester

12 Morning Exert i es
06855

Sp American Trails 
07800 

3 News 
Sp Today-

12 Canada A M
22 Good Morning America 

07810 
9 Heidi 

07820
13 L homme-araignée 

07830
4—7—8 Les petits bons­
hommes

07840
9 Ala ferme 

07845 
9 Quoi de 9 

13 Bonjour
08 80C

3 Captain Kangaroo 
4—7—8 Première Heure 
avec Yves Corbeil

09800
3 The John Davidson 
Show
4—7—0 A la bonne fran­
quette — Jacques Lepage 
— Recette Moules à la 
crème

Montreal f'FCF TV (CTV» 
Radio Quebec ( II I) 
diffuse au 8 
Burlington WFZF TV 
IABO diffuse au 13 
Television Française 
au Quebec diffuse au 10

( able Con-erlisseur 
(SPI Plattsburgh WITZ TV (NLCT 

diffuse au 17
«71 Sherbrooke CHI T TV diffuse au 18
4Hi Trois Rivieres DIEM TV 

diffuse au 24
i9l Sherbrooke i'KSII TVdiffuse au 21 

4131 Trois Rivieres 1 KTM TV 
diffuse au 19

5p The Phil Donahue 
Show
9—II—13 En mouvement 

12 Romper Room 
22 PTLCIub

09815
5 The Friendly Giant 
9—II—13 Les 100 tours 
de Centour

09H30
4— 7—8 Votre amie Su­
zanne Les compagnons 
verts — Les en tous cas — 
A portée d'enfants — Nos 
racines québécoises
5 Quebec School Telecasts 
9—11—13 Animagerie 

12 What’s Cooking 
9!l Les quat z amis 

09H45
9—II—13 Virginie 

10h00
I 5 Mr Dressup

5p Las Vegas Gambit 
9—11—13 Passe-partout 

12 The New Ed Alien Show 
22 The Edge of Night 
R Q. Le marché aux ima
ges

10815
99 I -a preuve par treize 

10830 
3 Alice
5— 9—11—13 Le jour du 
Souvenir / Remembrance 
Day Service (special) — 
Du Cénotaphe d Ottawa, 
cérémonie rendant horn 
mage aux soldats morts 
lors de la Première Guerre 
mondiale Inv M Jean- 
Victor Allard, comman­
dant de l'Armée Ca­
nadienne et général â la 
retraite
5p Bloc kbusters 

12 The Community 
22 Bewitched 
99 Midi Première 

IlhOO
3 The Price is Right
4 Fanfan Dédé
5p Wheel of Fortune 

7—8 Sans détour 
12 Looking Good Feeling 
Fine

99 Des chiffres el des let­
tres

R.-Q. Rèadalong
HhlO
R -Q. Think About

11820
R.-O. Write on’

II h.30
5 Camera Twelve 
Sp Password Plus
7—8 Les petits bons­
hommes
9 I homme araignée 

11—13 Heidi 
12 Rocket Robin Hood 
99 Aujourd'hui Madame 
R--Q. Parlez-moi 

11845
4 — 7 — 8 Les la- 
tellipopette»

11855
9 A la ferme 

I2h00
3 12 O'Clock News 4c Wea 
ther
5 Coronation Street 
5p Card Sharks
9—11—13 Gustave per­
turbe la circulation 

12 The Flintstones 
22 Family Feud 
R.-Q. N'ajustez pas votre 
appareil 

12805
9—11—13 Midi Plus 

12810
3 Across the Fence

13815
4—8 Nouvelles 
7 Le* petits bonshommes

12830
3 Search for Tomorrow

4—7—8 Ciné Quiz "Un 
flic voit rouge" It 1975 
5 100 Hunlley Street — 
Inscrit sous toute réserve 
5p The Doctors 

12 Definition 
22 Ryan's Hope 
99 Mon quartier c'est ma 
vie 

13800
3 The Young and the Res­
tless
Sp Days of our Lives 

12 The Alan Thicke Show 
22 All my Children 

13830
9—II —13 Femme d'au- 
jourd’hui Amm Rachel 
Verdon — Rétrospective 
de la vie culturelle â Fem­
me d aujourd'hui, avec des 
extraits de pièces de théâ­
tre entre autres, montage 
d'extraits de pièces de Mo­
lière fait par Jean Dal- 
main

99 Numéro un Jane Rir- 
kin

R. Q. Le marché aux ima­
ges

14800
3 As the World Turns 
5 Today from Quebec 
5p—12 Another World 

22 One Life to Live
14830

4—7—8 Janette veut sa­
voir — Les futurs corné 
diens auront-ils les

moyens de réaliser leurs 
projets, malgré le jeu de 
débouchés qu'offre ce mé­
tier '
9—11—13 Cinéma "La 
valise" Fr 1973

Possibilité de la diffusion 
de La Réplique de l'Op­
position

Horaire en ce cas

I4h30 (9—J1—I3) Bobino 
15800 (9—11 — 13) La Ré. 

plique de l'Opposition 
(également au canal 5)

99 Objectif demain 
R.-Q. Mon ami Pierrot
14845
R.-Q- LesOraliens 

1580(1
3 The Guiding l ight 
5 The Edge of Night 
5p—12 Texas

22 General Hospital 
R--Q. Planète Reprise de 
dimanche

15830
4 Gronigo A Cm
5 Take 30
7 Vous le* femmes
8 Fanfan Dédé

99 Passez donc me voir 
R Q. Les lundis de Pierre 
Nadeau

15855
99 Actualités régionales 

16800
3 One May al a Time 
4—7—8 Scooby-doo 
5 Yesyoucan 
5p Special Treat 
9—11—13 Rnhino 

12 The- Mad Dash 
22 The Merv Griffin Show 

16H30
3 The Beverly Hillbillies 
4—7—8 Jinny 
5 Happy Days 
9—11 —13 L'ingénieux 
Don Qui) hotte 

12 Family Fend 
H Q. Au jour le jour Re­
prise de lundi 

I7HOO 
3 Kojak
4— 7—8 la-s tannants
5— 12 The Price is Right 
— Inscrit sous toute ré 
serve
Sp Porky Plg 4c Friends 
9—13 Cinéma de 17 heu­
res Rayon Laser" E -U 
197H

Il l-e* Pierrafeu 
99 la-s quat'z amis 
R. Q Neuf et demi Reprise 
de lundi 

17830
5p Welcome Bark. Kottrr 

Il Aux frontières du connu 
22 News

17845
99 lai preuve par treize

_ Explication: l«a • hiffre* placé, avant le Utr* réfèrent à ^
Ipp f lIlTKQ u w»,*ur artlHtlqnc pat ordre décroissant de (1) chef 
***** IIHIIm d'oeuvre à (7) minable. Source: Office dm»

communication» aodalet.

lundi
19830

4—7—8 Ciné-Choix (4) 
"Qui a tué son mari’" E • 
U 1978 Comédie policière 
de L Johnson avec Farrah 
Fawrett-Major* Jeff Bnd 
ges et John Glover — la- 
mari d'une jeune femme 
qu un vendeur poursuit de 
ses attentions est trouvé 
assassiné

2080(1
3 Special Movie Pre. 
sentation (4) "The 
Champ E U 1979 Mé 
lodrame de F Zeffirelli 
avec Jon Voight. Ricky 
Schroder et Faye Du­
naway — Elevant seul son 
fils, un boxeur déchu dé­
cide de remonter sur le 
ring lorsque sa femme ré­
parait

20830
9— II—13 Télé-Sélection 
(5) “La-s immigrants" E- 
U 1978 (1ère partie) Dra­
me social d A J Levi avec 
Stephen Macht. Sharon 
Gless et Michael Durrell 
— A San Francisco, un 
jeune immigrant italien 
épouse la fille d’un ban­
quier et devient un ma­
gnat des pêcheries

21800
Sp—12 Monday Movie 
I 4 I Ice Castles” E -U 
1978 Drame sentimental 
de D Wrye aver Lynn-Hol- 
ly Johnson. Robby Benson 
et Colleen Dewhurst —

Une jeune fille douée pour 
le patinage artistique fait 
preuve de courage â la sut 
te d'un accident 

23825
4—8 Ciné-Détente (6) 
"L'horrible invasion" E 
U 1975 Drame d’horreur 
de W Rebane avec Steve 
Brodie, Barbara Haie et 
Alan Haie Jr — Des arai­
gnées géantes sèment la 
terreur dans une région 
du Texas
7 Film-O-7 (8) "Cercueil 
de plomb pour une jeu 
nesse dorée" Ail 1973 
Drame policier de J Ro 
land avec Herbert Fleisch- 
man. Henry Silva et Horst 
Jansen. — Le fils et la fille 
de deux chefs de la mafia 
en guerre, s’éprennent 
l'un de l'autre 

23830
13 Ciné-Soir (4) "Alerte 
aux Indes" G.-B 1938 
Aventures de Z Korda 
avec Sabu. Roger Livesey 
et Raymond Massey — Un 
régiment anglais des Indes 
sauve un jeune prince des 
menées meurtrières d un 
oncle ambitieux 

23840
9 Ciné Soir (5j "La bri­
gade des row boys" E-U. 
1967 Drame de guerre de 
W Haie avec James Caan. 
Michael Sarrazin el Mi­
chael Burns — Sept jeu­
nes gaillards du Texas * en 
viennent combattre dans 
les rangs de I armée confé­
dérée 

24800
12 The 12 Midnight Movie

14) "Catlow" K U 1971 
Western de S Wanamiki-r 
avec Yul Hrynner Richard 
Crenna et Daliah Lavi — 
Un marshall se voit forcé 
de poursuivre au Mexique 
un hors la-loi aver qui il 
entretient de* liens d a- 
mitié

mardi
12830
4—7—8 Ciné-Quiz (5) 
"Un flic voit rouge" |t 
1975 Drame policier de S 
Massi avec Franco Gis- 
pari Lee J ( obb et Sara 
Sperati — Un jeune po­
licier aux méthodes ex­
péditives cherche à 
convaincre un industriel 
de trafic de drogues

14830
9—11 — 12 Cinéma (5) 
"La valise". Fr I97.T' 
Comédie d'espionnage de 
G Lautner avec Michel 
Constantin, Mireille Darc 
et Jean Pierre Martelle — 
Un agent secret françaia 
est chargé d assurer la fui­
te d'un collègue israélien 
caché dans une malle

17800
9—13 Cinéma de 17 heu­
res (6) "Rayon laser" E.- 
U 1978 Science-fiction de 
M Rae avec Kim Milford. 
Cheryl Smith et Gtannl 
Russo — lin adolescent 
trouve une arme à ravona 
mortels el s'en sert aur 
ceux qui l'ont entraîné
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McQueen restera le petit dur qui incarnait la loi
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LOS ANGELES 

(AFP> — De» bottes 
sur un trottoir en bois 
dans un village de 
l'Ouest américain La 
caméra monte len­
tement Une main ar­
rache une petite af­
fiche L homme se re­
tourne. I air déride le 
chasseur de primes 
Josh Kandall va se met­
tre a l'œuvre.

En dépit d une . ar- 
riére impressionnante 
dans sa diversité, c'est 
cette image plus que 
toute autre qui restera 
de Steve McQueen, 
mort d'une crise car­
diaque a l'âge de 50 ans 
dans une clinique de 
Juarez, au Mexique

Vingt ans se sont é- 
coulés seulement de­
puis que Steve Mc­
Queen — ancien marin, 
bûcheron, barman, 
mais aussi ancien vau­
rien que ses parents 
avaient mis dans une 
maison pour "garçons a 
problèmes" du centre 
de la Californie — a été 
choisi pour être Josh de 
Wanted — Dead or Ali­
ve (Au nom de la loi).

Rien ne prédestinait 
pourtant le petit bar­
man de Greenwich Vil­
lage à New York à se 
lancer dans le théâtre 
La vraie raison, avait-il 
reconnu en 1963. était 
en fait un trop plein 
d'énergie II trouvait 
avec les comédiens du 
Neighborhood Play­
house. une petite école 
de théâtre du sud de 
New York, la possibilité 
de s’épuiser et de fuir 
sa hantise: la semaine 
de 40 heures

Chasseur ds primas
De là. le chemin nor­

mal pour tout jeune 
comédien américain 
du théâtre à New York 
et le grand départ pour 
Hollywood Découvert 
par des producteurs de 
télévision alors qu'il 
traîne les studios, il est 
choisi pour Trackdown. 
un petit téléfilm sur un 
chasseur de primes, 
non en raison de ses al­
lures de baroudeur. 
mais justement parce 
que de petite taille, il 
donne l'impression d’ê­
tre un étemel perdant

Bien qu'il lui doive sa 
carrière, le rôle le gê­
nera toujours un peu II 
tentera de le modifier 
au cours des luéra, 
mais sans grand succès 
et finalement sera sou­
lagé lorsque CBS re­
tirera la célèbre série 
issue du film de ses pro­
grammes

Ses trois premiers 
films pour le grand 
écran ne constituent 
pas à proprement par­
ler des réussites du 7e 
art II y tenait des rôles 
mineurs, généralement 
un jeune voyou aux pri­
ses avec plus gros que 
lui. Certains critiques 
notent cependant déjà 
à l’époque "ce jeune 
homme blond qui mé­
riterait mieux"

Sa présence dans Ne­
ver So Few avec Frank 
Sinatra en 1959 lui vaut 
encore de bonnes cri­
tiques et surtout un se­
cond rôle dans The Ma­
gnificent Seven (Les 
sept mercenaires), qui. 
aux côtés de Yul Bry- 
ner. sera le tournant de
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d'une heaute incomparable 

MICHELLE PERELLO

dan t

Il tente alortrde sor­
tir des rôles de "petits 
durs ' avec The Ho­
neymoon Machine en 
1961, mais cet essai ne 
sera pas couronné de 
succès et il lui faudra 
attendre deux bonnes 
années pour se lancer a 
nouveau dans des rôles 
plus légers

La grand* évasion
1963 voit la sortie de 

‘ The Great Escape” 
(La grande évasion), la 
consécration de Steve 
McQueen En quelques 
mois, il devient une ve­
dette Mais cette réus­
site ne signifiera ja­
mais pour lui l’entrée 
dans le petit monde fer­
mé des "stars" hol­
lywoodiennes. Certes il 
achète une propriété â 
Malibu, à l'ouest de Los 
Angeles, où il installe 
sa femme l'actrice Nei- 
le Adams et ses deux 
enfants. Chad et Terri, 
mais il garde ses dis­
tances

Il commence à ache­
ter de puissantes voi­
tures de course et à par­
ticiper avec succès à 
des compétitions en C’a- 
liforme ou à rouler, 
pied au plancher, dans 
le désert de Mojave, 
dans l'est de la Ca­
lifornie

Après une courte ab­
sence des écrans, il fait 
sa rentrée pour "Baby 
The Rain Must Fall"
(1965) et surtout "The 
Cincinnati Kid" où il 
donne la répliqué à Ed­
ward G. Robinson

Souvent nommé, il 
n aura jamais un Oscar 
que. pourtant, il frôle 
en 1966 pour "Sand 
Pebbles” (La can- 
nonière du Yang-tse)

Ce sont ensuite ' Bul- 
Iit "The Thomas
Crown Affair" avec 
Faye Dunaway, "Papil­
lon et "The Getaway 
(Le guet-apens) où il 
rencontre Ali McGraw 
Le coup de foudre qui 
suit est du domaine pu­
blic. mais leur rupture 
après quatre mois de 
mariage, laisse Steve 
McQueen amer II dé­
cide alors de mettre 
une certaine distance 
ehtre le cinéma et sa 
vie privée
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Cette absence durera 
six ans II ne reviendra 
dans les studios qu'en 
1979 poür deux films: 
"Tom Horn" et The 
Hunter", qui ne re­
çurent pas un accueil 
très chaleureux.

Au cours de ces six 
années loin de l'écran, 
il avait découvert la 
culture indienne grâce 
à un de ses amis et se 
rendait souvent chez 
les Indiens navajos 
avec lesquels il se sen­
tait des affinités. Il ré­
pétait souvent à ses 
amis une phrase en­
tendue lors d'une visite 
dans une réserve: "Une 
terre où il y a assez de 
temps et assez d'espace: 
voilà, ce que je veux”.

Il avait semble-t-il. 
décidé de recommencer 
sérieusement à tourner 
lorsqu'il apprend en dé­
cembre dernier qu'il 
est atteint d'une forme 
rare de cancer du pou­
mon. Se souvenant de 
la maladie de John 
Wayne et de la pu­
blicité qui l avait en­
touré. il décide de gar­
der la sienne secrète

Lorsque ses mé­
decins, après un trai­
tement controversé au 
Mexique, le consi­
dèrent en meilleure 
santé, sa maladie est 
rendue publique II ex­
plique qu’il savait qu’il 
allait mourir et qu’il 
voulait conserver sa di­
gnité

Oamlara formalité

Il disait aussi qu'il 
voulait croire à sa gué­
rison parce que Bar­
bara — Barbara Indy, 
sa troisième femme, 
épousée en janvier der­
nier — était enceinte et 
devait accoucher au 
mois de novembre

Il lui restait une der­
nière "formalité" ce­
pendant. Ses médecins 
désiraient faire l'a­
blation d'une tumeur 
"morte" dans la région 
du coeur.

L’opération eut lieu 
jeudi matin de 8h à 13h. 
Douze heures plus tard, 
une première crise car­
diaque obligeait Ses mé­
decins à appeler sa fem­
me et ses enfants à son 
chevet Quelques mi­
nutes après, une deu­
xième crise le ter­
rassait.

J
f^ÊÊÊÊÊÊÊÊÊÊKÊÊÊÊm 4do»©9«atfff min ^

PETER SELLERS '

“ BIENVENUE 
MISTER ( HANC E,,|Jj

HORAIRE:
Î4h- 16h30 19^ 2th20

INAC 1
M' S -^

I4I7INI.44') Ulnim \ 
--------- ------ -t*é 1 «•!«•!»• IAJÎiSO

1 TQt*

4» Ài 
. > -I

to* • 
è

lf 2* i
\\ MOIS’

f

y

L IRRESISTIBLE

BELMONDO
f N ESCROC GENIAL - vj*

Le
Guignolo
NAC 2

Duronskcxi CHAOfM 3B£S£BVt$TïS
«-'* EHMV4’

1 (XTtAOMXHAlC MST. 
MUf» EST MAMTmANT jn 

G4ATC R LM |

7*
SEM,

HORAIRE:________________  >>oo i«n* 'tr*c
'■'UCiui CH»«fsT .‘■.'e.ezvs '»• ?"<(>

2* SEM

c anardiere «•»?0 F

L|SGAU»l|SONAtCXC*l dé» ,qr

i
Wlffà

Dans "La grande évasion". Steve McQueen atteint la célébrité

Tournage de ’’Marco Polo”
ROME (AFP) — L.e metteur en 

scène italien Giuliano Montaldo doit 
commencer mercredi à Venise le 
tournage de Marco Polo", une su­
perproduction de la télévision ita­
lienne ($20 millions) à laquelle sont 
associés des financiers japonais et 
américains, notamment

Mantjy Patynkyn. 26 ans. choisi à 
Broadway où il jouait le rôle de Che 
Guevara dans le spectacle musical 
“Evita”, incarnera le célèbre voya­
geur italien du XlVe siècle. Le Ca­
nadien Michael Ontkean devait mi-

où aller à Québec_

Gaiement interpréter le rôle, mais il 
est tombé malade la veille du pre­
mier tour de manivelle

Découvert par Milos Forman. 
Mandy Patynkyn a été choisi parmi 
136 candidats

Marco Polo" — déjà commande 
par 80 télévisions dans le monde — 
sera tourné à Venise, en Chine et au 
Maroc "Une entreprise colossale, 
confie Giuliano Montaldo.jamais en­
core tentée dans le domaine dj spe< 
tacle."

TROIS P'TITS TOt Rs de
Michel Tremblay avec Ja­
nine Angers Manon Vallée. 
Michel Morencv et André 
l.achance Salon du Grand 
Théâtre â 12hl0 tous les 
jours, sauf les sam et dim 
Adm S3

l LS LUNDIS Ol rONSER 
VATOI. avec André SIROIS 
classe de guitare Paul-André 
Gagnon et Lune Brosseau 
classe d alto Robert Vérébes 
Au piano Lucie Langevin 
( aplain Presentation Ma­
rte-Claire Desgagne Salle 
Octave-Crémazie du Grand 
Théâtre de Québec. 20h30 
Entrée libre

spectacles
CARNIVORE ses dernières 
trouvailles scéniques et mu­
sicales. au Café. 2750 chemin 
Sainte-Fov â 20h30

La classifies ion des films es' e» 
bile par l'Office des communications 
sociales Voici le hare me d'apprecia 
lion de» film» qui sont présentement 
proie»» sur les ecnn» dans les 
cinéma» de Uuehec et de la me-sud

Vosrxi il y a lieu, la convenance 
(sour les jeunes est indiquée de rdc 
leçon P enfants (A) adolescent-

Les chiffres peferenl a la valeur 
artistique de l'oeuvre fis rhef- 
d oeevre a remarquable ,3) très 
bon. (4> bon. (5) moyen ttb mediocre. 
(71 minable

-les appreciation.- des films sons 
établies <ur les copies presentees 
dans la pmsince de Vue hcc

BOITE A FILM: Un vrai 
schnock (6). 19h30. 1941 <41, 
21 h 15 Tous $3. moins de 14 
ans SI 50. age d'or SI 
CANADIEN: C’est pas moi 
c'est lui (4). 19h. 21h $3.75. 
14-17 ans $3. moins de 14 an- 
s SI 50. âge d'or $1 
C ANARDIERE: Le cercle 
infernal (4). 19h50. Le train 
de la terreur (5), 18hl5. 
21h30 14 ans. $3 75. 14-17 
ans $2 75, âge d'or $125 
CAPITOL: La maison sur la 
gauche <-). 18h20. 21h30 Ob­
sessions charnelles <-). 
19h45 18 ans. $3 75. âge d'or 
SI
( ARTIER: Cordélia (4) 
U»h45 Tous I.e Tambour 
<3>. 21M5 14 ans $2 50. âge 
d'or et moins de 14 ans 
SI 25
CINEMA DE PARIS: Salle
I: Le jour de la fin du monde 
(5) 13h25, 17hl5. 21hl0 Ne 
tirer pa- »ur le dentiste (5i 
15h20. I9hl5 14 ans $4 Sal­
le 2: Kramer contre Kramer 
(31, 13h30. 17hl0 21h L'a­
mour sur béquilles (5). 
15hl5. 19h05 Tous $4 Salle 
3: Bouche gourmande <-). 
UNS. 17h45. 20h55. Une 
maison très fréquentée <•). 
I3h30. lSh25. 19h30. IX ans. 
M
EMPIRE: L'avare < 4 t. 
18h45.21h Tous $3 75. 14-17 
ans: $3 moins de 14 ans 
$1 50 âge d'or. $1 
LIDO: 1^-s filles du règimuxit 
(8). 19h30 Les chiens 
chauds (6). 21hl0. 18ans 
MIDI MINUIT: Corps brû­
lant (s). 13hl5. 17h25. 21h35 
Estelle et Flora (•). I4h35. 
18h45 Partoure de minuit (• 
T. 16h10 20h20 18 ans 
$3 75, âge d'or $1 
ODEON: Dauphin: Tim |5) 
12h30. 14h35. 16h40. 19h, 
21h05 Tous $3 75. 1417 
ans $2 75. moins de 14 ans: 
$1.50. age d'or $125 Fron- 
teoac 1: Bienvenue M Chan­
ce (3), 14h. 16h30. 19h. 
21h20 Tous $3 75, 14 17 
ans $2 75. moins de 14 ans 
SI 50. âge d'or SI 25 Fron­
tenac 2: Trois réservistes en 
Java (-). 12h30. 16hl0. 
19855 Le guignolo (5). 
14hl0. 17h50. 21h30 Tous 
S3 75. 14-17 an» S2 75. moins 
de 14 ans SI 50. age d'or: 
SI 25

PIGALLE: Les monstres 
sont toujours vivants (•) 
18h!0 L'exorciste (4) 
19h50. L'hérétique (6) 
21h50 18 ans. S3 75. âge 
d'or $1.50
PLACE QUEBEC: Salle l
la* cri du sorcier (3). 18hl0 
19h50. 21h30 14 ans *3 75. 
14-17 ans $3. âge d'or SI 
balle 2 L'affaire Coffin <4|. 
!9h 21h Tous $3 75 14-17 
ans $3. moins de 14 ans 
$1 50. age d or $1. 
SAINTE-FOY: Salle t: Les 
chiens chauds (8). 13h 
14h40. 16h25. 18hl0. 20h 
21 h50 18 ans $3 75. âge 
d or $1 Salle 2: Col 
légiennes en folie f-J. 14h55. 
tshlâ. 21h40 Frissons afrt 
cams (-). 13hl5. 16h35. 
19h55 18 ans $3 75. âge 
d'or $1 Salle 3: La cage aux 
folles (5). 13h 15, 17h20 
2!b25 Retour (3). 15h 
19h05 14 ans $3 75: 1417 
ans $1 âge d'or SI 
ST-ROMUALD: Le secret de 
la banquise (5). I9h30 Re 
tour <3). 21h30 14 ans 
$3 50. prix spéciaux pour 
étud. et age d or 
CINE-CAMPUS (Théâtre de 
la cité universitaire: Brèves 
vacances (•). 19h, 21h30 
Tous $2 50. membres UL 
étud 13 ans et plus, âge d'or 
$2: étud temps plein UL 
*1 50
LE CINEMATOGRAPHE 
(cégep de Salnte-Foy): La
pendaison (3). 20h 14 ans 
$2
CINE MIDI (salle 4461. pa 
vlllon Bonenfant: Les vrais 
perdants (-). 12h30 Mardi le 
11 et mercredi le 12

Vous pouvez envoyer 
vos communiques a 

I adresse suivante 
Ou aller à Ouebec 

Le Soleil Limitée 
390. rue Sl-Vailier esf 

Ouebec GlK 7J6 
ou téléphoner a 
Lise Desiardms 

au numéro 64 7 3489

1

à 19h ©u |our la Jour
Téleroman avec Patricia Nobn et GHbert 

S-cotte A vouloir aider tout le monde â 'a 
♦es. Gilles ne termine rien et mécontente 
son entourage Un texte de V cbel Faure 

Reahstl’on Manelle Dav d

à 21h30 Nouf ot tfoml
Un happening télévisuel sur la culture 
québécoise Cette semaine. "Mon coeur 
d'animal'' ou l importance des animaux 
dans la creation artistique Invités 
Pierre Morency. Josette Warehessau't 
et autres Réa/isafion Louis Fraser

8 Reuyn-Noranda 17 Montréal L’AUTRE
«na'eK0r TÉLÉVISION
19 Québec Câbla B

A*A Radio 
*1* Québec

' est tout un monde a regarder
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Un précédent dans l’édition québécoise

Signature d’une convention de travail négociée
R-5

regKtremaav

littérature
Signature de la toute première 

convention collective négociée dans 
le monde de l'édition québécoise'

Le Centre éducatif et culturel, 
un éditeur montréalais de livres di­
dactiques. a ratifié jeudi une entente 
avec ses 28 emplovés svndiqués à la 
CSN

La convention de deux ans ac­
corde des hausses de salaires de pas 
moins de 35 pour 100 Cela signifie 
que les employés gagneront $434 par 
semaine à la fin du contrat, soit 
$22.570 par année

C’est mirobolant, compare aux 
salaires payés dans le milieu de l'é- 
dition québécoise avec qui le CEC est 
quotidiennement en concurrence.

La convention précédente, au 
Centre éducatif, avait été imposée 
aux deux parties en 1978 par un 
conseil d'arbitrage, après 22 mois de 
grève!

Vive le progrès'

Tout un mercredi!
Mercredi de cette semaine sera 

Le Grand Jour des Prix Littéraires' 
Tout le monde semble s'étre donné le 
mot pour faire passer aux critiques 
une rude journée à Montréal

Pensez, cela commencera à midi 
au Ritz-Carlton. où le prix La Presse 
sera attribué, au sortir d'un festin 
bien arrosé, comme il se doit

Cela se poursuivra, au milieu de 
l après-midi. par l'attribution du prix 
du Cercle du livre de France, lors 
d une réception dans un club de la 
rue C rescent

Puis, un 5 i 7 se déroulera au 
Club canadien, sur la rue Sher­
brooke. où seront dévoilés les fi­
nalistes du Grand Prix littéraire du 
Journal de Montréal

Le plus difficile sera de ras­
sembler mes esprits, en soirée, pour 
expédier un texte à mon-journal-et- 
le-vôtre.

NDLR — On vous demande à l'a­
vance d'excuser les fautes qui pour­
raient se glisser sur les glaçons flot­
tant dans le texte de l'édition de jeu­
di Merci

Dts noisettes 
aux sucettes

Si on vous demandait, à brûle- 
pourpoint, de nommer le plus grand 
best-seller des vingt dernières an­
nées en France, que diner-vous*

Eliminons d'abord les dic­
tionnaires et les évangiles, des 

must Connaissant la grande 
culture des Français et leur amour 
de la littérature, vous répondriez 
peut-être ' La condition humaine' . 
de Malraux, ou "lai vie devant soi", 
d Emile Ajar

Eh bien, non' Vous connaissez 
mal les Français Le livre de chevet

du Français t>pe de notre epoque de 
lumières, c est "Noele aux quatre 
vents . de I illustre Dominique Saint 
Alban

Tout de suite après, on retrouve 
les 1.705,000 "Noisettes sauvages" de 
l'éptcier Robert Sabatier, qui a ven­
du aussi t.260.000 "Allumettes sué­
doise- et 4iH) 000 .Sin ettes à la 
menthe" (puisqu'il a vendu "Trois 
sucettes " 800.000 fois 800.000 v 3 

2.400.000 CQFD) Donc. si I on ad­
ditionne tout ça. on se rend compte 
que Sabatier est l'écrivain le plus lu 
des deux dernières décennies

Ces renseignements, d'une im­

portance sociologique et historique 
incalculable, sont puisés dans "le li­
vre des listes", qui vient d'être pu­
blié chez Olivier Orban l a semaine 
prochaine la liste des meilleurs ven­
deurs du Livre de poche, depuis 20 
ans
La Foira dea foiras 
s'an viant

C'est officiel Québec sera la pre­
mière ville du continent à accueillir 
le congrès de l'Union des foires in­
ternationales. ce qui fait 250 salons 
et foires de par le vaste monde

C'est la confirmation de la nou­

velle que nous avions annoncée dans 
cette chronique, le printemps der­
nier. et que nous avions apprise du 
directeur du Salon du livre de Qué­
bec. M Lorenzo Michaud

La tenue à Québec de cette Foire 
des foires, du 5 au 10 octobre 1981, 
soulignera le dixième anniversaire 
du Salon du livre, dont le thème se­
ra "Le livre, à l'heure des commu­
nications" Thème englobant s'il en 
est un Enfin, on verra ce qu'il si­
gnifie exactement, du 28 avril au 3 
mai prochain

Qui attirera â Québec "la* Salon 
de la salle à manger"?

CONCOU RS
«le m’abonne au

$3*0 LE IL»

“V’Ià l’bon vent" en Californie
Vendredi matin à 4h devant l'hôtel de ville de Sillery, c'était le grand dé­
part de la tournee californienne de la troupe "V'Ià l'bon vent" D'abord en 
autobus jusqu'à Dorval et ensuite en avion jusqu'à San Francisco, un pé­
riple au cours duquel la troupe donnera six spectacles et se sensibilisera 
aux méthodes de travail de nos voisins du Sud Bon voyage1

Les candidats au 
Goncourt choisis

MARSEILLE (AP) 
— L'Académie Gon­
court. réunie ex­
ceptionnellement à 
Marseille, a annoncé 
vendredi la liste des 
quatre ouvrages qu elle 
a retenus pour l'at­
tribution de son prix, 
qui doit être décerné le 
17 novembre prochain 

Selon M. Armand La- 
noux, secrétaire gé­
néral de l'académie, les

quatre auteurs cons­
tituant cette ultime sé­
lection sont :

— Nella Dielski. 
pour “Si belles et fraî­
ches étaient les roses”. 
Mercure de France;

— Guy Croussy pour 
"La tondue". Grasset.

— Yves Navarre 
pour "Le jardin d'ac­
climatation”. Flam­
marion,

— Elle Wiesel pour

Pièce interrompue 
par un “commando”

LONDRES (AP) — 
Des manifestants lan­
çant des pétards, des 
bombes puantes, des 
oeufs et de la farine sur 
des acteurs en train de 
simuler un viol ho­
mosexuel dans le pres­
tigieux Théâtre na­
tional de Londres, ont 
interrompu pendant 
plusieurs minutes ven- 
dredi soir la re­
présentation de la pièce 
ia plus controversée 
jouée sur une scène 
londonienne depuis 
“Oh Calcutta” il y a dix 
ans.

Le plateau a été en­
veloppé de fumée, une 
botte de paille a été al­
lumée. et les acteurs 
ont dù s'arrêter tandis 
que les cinq ma­
nifestants dé­
clenchaient le bom­
bardement pour pro­
tester contre "Les Ro­
mains en Grande-Bre­
tagne"

La pièce est une dia­
tribe anticolonialiste 
qui compare la conquê­
te de la Grande-Bre- 
:agne par les Romains à 
l'action actuelle de l'ar­
mée britannique en Ir­
lande du Nord

Les 1,200 spectateurs

qui faisaient salle 
comble se sont mo­
mentanément repliés. 
Un peu plus tard, un 
homme téléphonait à 
une agence de presse 
britannique re­
vendiquant ce raid au 
nom d'une organisation 
jusqu'ici inconnue, le 
"Groupe d'action du 
sud de Londres", qui 
entend défendre "les 
normes de la morale".

La police est arrivée 
trop tard pour prendre 
les manifestants qui se 
sont enfuis par l’issue 
de secours qu'ils 
avaient empruntée 
pour venir. La re­
présentation a été sus­
pendue plusieurs mi­
nutes.
“Les Romains en 

Grande-Bretagne”, piè­
ce d'un nouvel auteur 
nommé Howard Bren- 
ton. met en scène la nu­
dité masculine, le sa­
disme et un langage 
particulièrement cru 
l*a pièce a provoqué de 
nombreuses pro­
testations. qui ont cont­
ribué. avec le côté scan­
daleux. à lui faire une 
grande publicité lors de 
ses débuts le 16 octobre 
au Théâtre national

"Testament d'un poète 
juif assass né". Seuil

Après attribution du 
prix Goncourt. les trois 
auteurs qui ne seront 
pas lauréats se par­
tageront le Prix de la 
ville de Marseille, soit 
30 000 ff , soit environ 
$8.000

Etaient présents à la 
réunion de vendredi, 
outre M. Lanoux : le 
doyen Armand Sa­
lacrou. M. Jean Cayrol. 
M François Nourissier. 
M. Robert Sabatier, M 
André Stil et M Michel 
Tournier

S’étaient fait excuser: 
Mme Françoise Mal- 
let-Jorris. pour raisons 
familiales, et M Em­
manuel Robles, ac­
tuellement en voyage 
en Chine.

4 GRANDS PRIX:
• Un voyage de 10 jours pour deux (2) au 

Club Med de ITAPARICA au BRESIL, en 
collaboration avec le Club Automobile 
de Québec et Varig.

• Une PLAQUETTE D’OR de 5 oz d’une 
valeur de plus de $4,000.

• Ademco Location à long terme offre 
deux (2) voitures de marque Buick 
Régal, prêtées pour une période de 24 
mois.

DEPECHEZ-VOUS D’EN PROFITER!
Il suffit d’être abonné(e) au SOLEIL et
de faire parvenir le bulletin de participation
suivant:

LE SOLEIL
647-3333

voyages
Club Med

b O
- Zÿ«CA >&A

LOCATION 
A LONG TERME
autos — camions 

S60, de la Couronne 
Tél.: 647-1356

NOM

ADR( SSt

CODt POSTAL Ttl

J |e suis déjà abonné(e) □ |e désire m abonner

Lxpédiez ce bulletin à

CONCOURS »|e m'abonne au Soleil» 
Boite postale I 5.800 
Québec. CI K 8A8

fNSOLfILLfZ 
VOS JOURNffS...

flfiONNfZ-VOUS! 

647*3333

■s? ^
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Fronça Lea liberté

Fuite de
capitaux
européens

MONTREAL (PC) — 
L'hebdomadaire mon­
tréalais Finance af­
firme que plusieurs 
millions de dollars de 
capitaux européens, 
placés au Canada dans 
le secteur des res­
sources naturelles, ont 
quitté le pays au cours 
de la semaine, a la suite 
du dépôt du budget Ma- 
cEachen aux Commu­
nes

Le journal précise 
que les investisseurs 
européens ont choisi de 
s'orienter vers les mar­
chés américains où. à la 
suite de l'élection de 
Konald Reagan à la pré­
sidence. tous les indices 
boursiers ont en­
registré une forte haus­
se

Excitation à la bourse
La journée de vendredi a ete particulièrement active sur le 
marche de l'or comme en témoigne cette photo prise à la

Bourse de Chicago a la suite d une chute des cours Tou­
tefois, la situation est revenue a la normale

Aide de pays de 
l’OPEP au Tiers-Monde

ALGER, ( AFP) — Une réunion 
des ministres de l'énergie des pays 
africains membres de l'OPEP ( Al­
gérie. Gabon, Libye et Nigeria), s'est 
terminée, hier, à Alger

Selon le ministre gabonais des

mines, M M'bouy-Boutzit. il serait 
question pour les quatre pays de ré­
server quatre pour cent de leur pro­
duction pétrolière, qui est de l'ordre 
de cinq millions de barils par jour, 
aux besoins de ces pays africains

Madame Judith Tremblay, 
présidente de l'Association 
de Paralysie cérébrale cha­
pitre de Québec, a le plaisir 
d'annoncer la nomination 
de Madame France Lali 
berté à titre de directrice 
administrative du chapitre 
et coordonnatrice du Télé 
thon 19X1 pour la région 03 
Mme Laliberté sera assistée 
de Madame Normay St- 
Pierre, coordonnatrice du 
Téléthon 19X1 pour le Qué 
bec métropolitain

Fore» du dollar

Le dollar, coté 1 73 dm fin 1979 
et encore 1.77 dm début septembre, 
était à 1 95 dm vendredi, soit une 
perte de valeur du mark vis-à-vis du 
"billet vert" de 12 et 10 pour 100 res-

Deux facteurs expliquent la crise 
de confiance actuelle dans le mark, la 
hausse en flèche des taux d’intérêt 
américains et la détérioration des 
paiements courants de la RFA qui ac­
cuseront un "trou" record de trente 
milliards de dm cette année.

RFA: situation économique difficile
par Odlla MEUVRET

BONN (AFP) — Rien ne va plus 
en Allemagne de l'Ouest Naguère lo­
comotive de l’Occident et cham­
pionne de la réévaluation, la RFA est 
frappée simultanément par l'arrêt de 
l'expansion et la dépréciation de sa 
monnaie La situation est suf­
fisamment sérieuse pour que la 
France ait volé vendredi au secours 
du mark en annonçant del mesures 
techniques monétaires

Sur le front conjoncturel, les 
derniers indicateurs n'annoncent 
rien de bon. La production in­
dustrielle a baissé de 4 pour 100 au 
cours des deux derniers trimestres, 
dont 2.5 pour 100 pour le seul mois 
de septembre. Les entrées de 
commandes, de leur côté, ont fléchi 
de H 8 pour 100 en volume d'avril à 
septembre Le chômage, encore li­
mité à 888,000 personnes, s'accroit, 
l'arrivée de classes d’âge nom­
breuses compliquant les problèmes 
de l'heure La croissance qui at­
teindra encore 2 pour 100 cette an­
née sera pratiquement nulle l'année 
prochaine. Seul point positif, l'in­
flation se ralentit, après avoir atteint 
le cap des 6 pour 100 sur un an en 
mai et juin elle est redescendue à 5.1 
pour 100 le mois dernier

La RFA continue ainsi d'avoir le 
niveau de prix le plus bas des grands 
pays industrialisés. Ce seul fait de­
vrait garantir la force de sa monnaie 
Tel n'est pourtant pas le cas

pectivement Même évolution à l'é­
gard des autres devises Le 17 oc­
tobre, le mark avait reculé depuis dé­
but janvier de 18 pour 100 par rap­
port au yen. 13 4 pour 100 contre la 
livre et 1 pour 100 vis-à-vis du franc 
français. Le phénomène s'est am­
plifié depuis et le mark est au plus 
bas vis-à-vis du franc au sein du sys­
tème monétaire européen Au point 
que des rumeurs ont couru vendredi 
à Francfort sur l'éventualité d'une 
introduction du contrôle des chan­
ges. Catégoriquement démenties, el­
les n'en ont pas moins provoquéun 
vent de panique au marché obli­
gataire

Que se passe-t-il? Selon l'analyse 
des grands argentiers de Bonn et de 
Francfort, ce nest pas le mark qui est 
faible, mais le dollar qui est fort Les 
données économiques fon­
damentales, notamment la stabilité 
des prix allemands, devraient per­
mettre à la deuxième monnaie de ré- 
servq du monde de retrouver santé 
et attrait à plus ou moins brève 
échéance. En attendant, la Bun­
desbank, la Banque Centrale de la 
RFA, a de quoi voir venir Bien qu'el­
le ait perdu 211 milliards de dm 
dans les dix premiers mois de l’an­
née, elle a encore dans ses caisses 
54 2 milliards de dm de devises et un 
stock d'or, le deuxième du monde, de 
13 7 milliards de dm qui est lar­
gement sous-évalué

Trou do 30 milliard»

Les taux d’intérêt étant ajustés 
en fonction de l'inflation, l'Al­
lemagne de l'Ouest est pénalisée 
pour avoir pratiqué une politique de 
stabilité plus énergique que celle de 
ses partenaires Ne pouvait relever 
ses taux en raison de la conjoncture, 
la RFA souhaite que les autres bais­
sent les leurs C'est ce que vient d'an­
noncer la France. Cette dernière, 
souligne-t-on en privé, a agi dans son 
intérêt bien compris, l'arrivée à Pa­
ns de capitaux spéculatifs ne pou­
vant qu'accélérer l'inflation Elle 
n’hésitera pas. ajoute-t-on, â pré­
senter la note à Bonn si la situation

se retourne contre le franc
Reste le problème des échanges 

extérieurs, autrement inquiétant 
dans la mesure où une amélioration 
durable n'est pas encore en vue 
Pour la première fois depuis no­
vembre 1965 la RFA a enregistré en 
août un léger déficit commercial Mê­
me si la situation est rétablie depuis, 
il q'en reste pas moins que la facture 
pétrolière et les importations crois­
santes de produits finis grèvent lour­
dement la balance des comptes Dans 
ces conditions l’optimisme des auto­
rités allemandes est peut-être un peu 
forcé

B-6 JUU t
.Québec, kaxfc 10 novembre 1980

LE CONSEIL DES 
NORMES DE LA 

PUBLICITE

Ma Niquette Delage
M Roger Lhoumeau. 
president du Conseil des 
normes de la publicité, a 
le plaisir d annoncer 
rentrée en fonction du 
directeur général. Mme 
N'iquette Delage. 
Licenciée en Droit et 
journaliste de carrière, 
de même qu animatrice 
d émissions portant sur 
la consommation et la 
protection du consomma­
teur à la radio et' à la 
télévision. Mme Delage a 
été le directeur-fonda­
teur de l'Office de la pro­
tection du consomma­
teur du Québec Le Con­
seil des normes de la 
publicité est un orga­
nisme d'autoréglementa- 
tion de l'industrie cana­
dienne de la publicité, 
qui veille à l’intégrité 
des messages publicitai­
res. I«NN|

Poursuite
judiciaire

MONTREAL (PC) — 
Une compagnie amé­
ricaine, American Ex­
port Group, de Was­
hington, a intenté une 
poursuite de $400,000 
contre Service de sur­
veillance SGS Inc., une 
société montréalaise 
chargée de l'inspection 
de marchandises à des­
tination de pays étran­
gères. qu'elle accuse 
d'avoir failli à sa tâche 
et de lui. avoir fait per­
dre sa réputation

Le Service de sur­
veillance aurait, selon 
la plaignante, permis 
que des faisceaux de 
charpente de sapin, in­
fectés d'insectes et de 
larves, soient expédiés 
à Alexandrie.

EXTRA DOUCE
25 CIGARETTES FILTRE
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Pronoctics modérés pour 
l’agriculture québécoise

par la Presse 
CANADIENNE

Selon le Conference 
Board du Canada, qui a 
publié ses prévisions 
trimestrielles cette se­
maine. la perspective 
de l'agriculture de la 
Saskatchewan s'est for­
tement améliorée II 
semble que la pro­
duction agricole de cet­
te province égalera cet­
te de l'an dernier et 
tous les secteurs de l'é­
conomie progresseront 
en termes réels en 1981 

Les autres provinces 
dont le taux de crois­
sance réel devrait être 
supérieur à la moyenne 
nationale sont l'Alber­

ta. Terre-Neuve*. File- 
du-Prince-Edouard et 
la Colombie-Bri­
tannique.

A l'inverse. l’Ontario 
et le Québec se res­
sentiront des effets pro­
longés de la récession 
de 1980 et ne réa­
liseront que des gains 
modérés

Le Board note que 
ses prévisions ont été 
faites avant la pré­
sentation du budget fé­
déral du 28 octobre Les 
dispositions du budget 
relatives au transfert 
des revenus des ventes 
d’hydrocarbures des 
compagnies, au profit 
de l'Etat, pourraient

LA CORPORATION PROFESSIONNELLE 
DES COMPTABLES 
EN ADMINISTRATION INDUSTRIELLE 
OU QUEBEC

La Corporation professionnelle On comptable! en adminle- 
tration industrielle du Quebec (r.l.a | désire Informer le 
public quelle e accueilli les nouveau» membres suivante 
lors de sa collation des diplôme», la • novambrs dernier, 
è l'hôtel Méridien, è Montréal

Joseph AcKad. r i a Mohammad Saber Afzai t i P erre 
Aîane r >a Antome G Anionius rig R chard N Aronson 
t » a . Moi Tsun Au r i a Michel Auger, r i a : Marcel BarJ. r i a 
Jean Beaudoin, ria, Jean-Pierre Begin r.i a Ghislam 
Bélanger na Denis Berard. ria.; Mario Bernard, r ia , 
Naresh Chandra Bhargava 'ta. Serge Bilodeau. ria: Denis 
Biam r, r won hard, r.ra.; Claude Boiduc r a . Jean 
Marc Bouchard. t<a Lise Bourassa. ria. Louise Bourassa. 
ria. Paul Bourdeau, ria M'Chel Bouthiliier, ria André 
Brouillard 'ta Gt"es Carbonneau. ria . Diane Card n ria. 
Robert Christian Canson r.a Richard Carrier, rta. P-chard 
Patrick Carson r i a Georges Hein Chabot r i a Ala n Chabot. 
ria. Svlvie Chantai i a. Claude Charbonneau, ria. Yvon 
Chqrest ria Pierre Chartrend rta Mariella Choquette - t
Mario Clément < i t Guy Paul Cessent r.t.a ..... - té
r i a Michel Courchesne ria. Dominique Counemanche 
ria., Marcel Custeau. ria Jean-Luc Denau't i P* ippe 
Denau't ria Christane Desaureis. ria. Jean Desmaro 3. 
ria. Lou 'n Dton ria. Duc Tan Le. r i a , Luc en Dutcs r a . 
Miche1 Dufour ria Daniel Duaue-e r - i Jean Fer 
Madeeme Fems. ria Vincent Filteau r ; a Jean C'aude 
Fontane rie Denh Feecier rie: M 
Michel Fortin ria Pierre Fortin ria Robe-r GadOurv r l. 
Denis Gagnon ria Gabriel Gagnon ria. Norman Gahoeaj. 
r r a . Lou se Ganepy, r r a . Daniel Gêimas r i a Renée Gladu. 
rra, Yves Goutn. r i a : Raymond Gravel, r - t Roqer Haché. 
ria. John Herns r i a Charles Hazan ri a Prv ppe Leonard 
Hulme ria Tahir S Javed r.i a Jean-Jacques Joubert. ria. 
Ant Ismail Kasbati ' i a Van Khanh Pham Th ria Dao Huy 
Khoi ria Zencama K.nach r / a,, Sylvie Labarre, ria 
Stéphane labbe ria Reean Labre ria Suzanne Lacombe. 
r<a. Réal Lafortune ria Abu Saleh Habib Lahha r i a Jean- 
Marc La berte ria Michel La--nde ria Mchei Lamarre, 
rra Bertrand Lanqio s ria Paul Emile Lap'se r a. Claude 
Lauzon. r i a Mar e-Pauime Lavo e rra. John Lehman r a , 
Oenis Lover ria Jean Mane Marçout ria Réiean Martel, 
ria. He'en McOenough • a . Ma-v McGrath r i a Men>on 
Mevonian rra Michel Menard ’ta Rodrgue Morm rta. 
Louise McuSSeau. r a, Bram Myszha rra Nguyen Th. Mmh 
Th na Nguven Van Thmh ria , Nguyen Xuan Cung ria. 
Patrice Noim rra François Normand rta. Perre Paradis 
r.i a . Pierre Pare lia Yvon Paris, ria. Henry Paul Pelchat, 
ira, Cehne Pelleter ria Yves Pelletier r,-a, Jea- 
Pettigrem r i a Xuan N Phung, ria Michel Pooras r a . 
l'uoen Potvin. ria Normand Potvm. rra Camille Preton- 
tame r t a Jacques Prescott ria. Roc h Pr nce, ta Michel 
Provencher ta a . Gaétan Racicot, r i a Câ’a d Raiche. rra. 
Johanne Raymond ria Roger Réhei r r a Fernand Renaud, 
ii a. Jocelyn Riendeau ria. Normand Rodrigue rrâ. 
William Robertson na Jean Ross na: Jacques Routher 
rra Marc Routhien na Luc Roy. rra, André Sa*nt-Amand. 
ria. C'aude Samt-Geiais na. Denise Saint Qnge na 
Jecgue'm Santetr* r a Florent Sauvé, rra Nicole Savane, 
na hr shto Chandra Sea' na. Naresh Shem r.a Luc 
Scuth-ere t<a , Mai Suong Thi Dao. r ia . Jean Pierre Ta 'ion. 
i>a. Doreen Tang - a. Su Ki Taog ria i ea Jean Tant. 
ria Jean Tessier na Michel Tessier rra Dens Themen 
ira. François Thhnerge na. Daniel Trudeau ria Dan ei 
Turcotte, fié. Roben Turcotte na Jean-Noei Vandal na. 
André Vian, n a . Mario wfÿr r i a Bernard Zicat r i a

avoir des conséquences 
néfastes pour la crois­
sance de l'économie, no­
tamment en Alberta

Même si l'Alberta de­
vrait connaître la crois­
sance réelle la plus for­
te de toutes les pro­
vinces en 1981. ses pers- 
pectives ont été ré­
duites en raison de la 
décision du gou­
vernement Lougheed 
de diminuer la pro­
duction de pétrole à la 
suite du budget fédéral, 
et aussi à cause de la 
baisse de la demande 
de gaz vis-à-vis des 
énergies de rem­
placement moins chè­
res et du fléchissement 
de l'activité in­
dustrielle aux Etats-
Unis

Pour l'ensemble du 
pays, selon le Board, 
l'industrie de la cons­
truction devrait amor­
cer une reprise et l'in­
dustrie de l'automobile, 
qui a entraîné l'é­
conomie dans la ré­
cession, devrait voir sa 
situation s'améliorer en 
1981

On prévoit que l'a­
griculture, les mines, 
les services publics et 
le secteur tertiaire 
connaîtront une crois­
sance de deux à quatre 
pour cent supérieure 
au taux d'inflation, le­
quel devrait osciller en­
tre 10 et 11 pourcent 

L industrie forestière 
et le secteur fabrication 
continueront de dé­
croître mais pas aussi 
fortement que cette an­
née-ci

D après le Board le 
produit intérieur réel 
de chaque province, en 
pourcentage, devrait 
varier ainsi:

1980 1981
Terre-Neuve

—35 4.2 
I -P E —2 2 3 0 
NUe-Ecosse 0.1 1.3 
Nouveau-Brunswick 
—1 8 I 7 uébec—0 4 

1 4
Ontarioi—lfi 11

Manitoba —1.2 1.2
Saskatchewan

—02 25
Alberta 4 3 4 6
Col.-Brit 1.8 24
Canada —02 1.8

mfm&p.a

\.l lil’U.I

«h

Communiqué

le mord* 28 octobre 1980, A.E. lePoge (Que.) Inc. a pro­
cédé à I mougurohon de sa 231e succursale au Conodo 
(21 e ou Québec) située ou 1584, Chemin St-Louis. Sillery. 
Cette démorche de A.E. LePoge (Qué.) Inc., une maison 
de courtoge immobilier fondée en 1913 et dont les inté­
rêts sont détenus en moieure porhe par ses employés, 
s inscrit dons le cod*e d un prog'omme de développement 
et de réomenogement des plus dynamiques.
Plusieurs pesonnoGés connues étaient présentes dont le 
moire de SiMery M Chorles Blois, léchevm du conseil de 
ville de SiHery M A M. Breton, le moire de Ste-Foy, M. 
Benoît Moon, occompogné des échevms Yvon Magnan 
Comillien Tremblay et Anatole Robchoud, le surintendant 
du courtoge immobilier. M Réal Mortel Cette cérémonie 
d ouverture o été smv>e d un cocltoil qm s est déroulé 
dons une atmosphère de cordialité 

Apporeussent don; I evd'e habituel. M Jean C'ouOe Aise 
noul* directeur régionol M Rhéol Fortin, directeur de !o 
succursole de S*llery/Ste-Foy; M. A M Breton, échevn <*, 
conseil de mile de SJIery, M. Elmor Moser, mee-prévident, 
directeur générol résidentiel, M Serveriy Bqiiy, president
—i--------------------------------------------- ----------------------
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L’euphorie Reagan 
s’est vite dissipée

par Simon MICHAU
WASHINGTON (AFP) — La si­

tuation dm Etats-Unis, en dépit de 
quelques signes de reprise, est en­
core loin d'être brillante et le nou­
veau président américain, maigre 
l'annonce d'une nouvelle politique 
économique, ne pourra ramener la 
prospérité d'un coup de baguette ma­
gique

La Bourse newyorkaise a en ef­
fet salué la victoire éclatante de M 
Ronald Reagan par une très forte 
progression des cours Mais, celle-ci a 
été effacée en quelques heures par la 
simple annonce d'un relèvement bru­
tal de 1 pour 100 du taux d'intérêt de 
base des banques qui s’est trouvé 
ainsi porté à 15.5 pour 100

Ce niveau, qui pourrait encore 
être relevé dans les prochaines se­
maines. risque fort, selon nombre 
d analystes, de donner un coup d'ar­
rêt à une reprise qui se cherche et 
qui. de l'avis général, ne saurait être 
que lente

Les dernières indications éco­
nomiques font d'ailleurs état d une 
certaine déception devant le montant 
des ventes d'automne dans le secteur 
automobile, le plus touché par la ré­
cession. d une légère aggravation du 
chômage (le taux de chômage est 
passé de 7.5 à 7,6 en octobre) et d'u­
ne poursuite à un taux encore élevé 
de l'inflation (les prix de gros ont 
progressé de 0,8 pour 100 en octo­
bre)

Locomotlv**

Les "locomotives” possibles d'u­
ne véritable relance paraissent ac­
tuellement quelque peu essoufflées 
les dépenses des consommateurs, 
dont le niveau de vie est en baisse 
( moins 6.7 pour 100 depuis un an) de 
même que l'épargne, ne semblent 
pas devoir se développer largement 
dans un proche avenir Les in­
vestissements. gènes souvent par les 
taux d'intérêt élevés, ne se dé­
velopperont probablement pas (sauf 
sans doute dans le pétrole) que lors­
qu'on "y verra plus clair”. Quant aux 
exportations, leur progression de­
vrait en bonne logique se trouver ra­
lentie par la hausse du dollar et le ra­
lentissement de l'activité éco­
nomique à l'étranger

Pour les mois qui suivent, l'in­
connu demeure bien évidemment la 
forme que prendra la politique que

le président élu. M Ronald Reagan, 
s efforcera d appliquer après son ac­
cession au pouvoir le 20 janvier pro­
chain

Cette politique, axée sur un cer­
tain retour à la libre entreprise et 
à la diminution du rôle de l'Etat, ne 
pourra cependant porter ses fruits 
avant plusieurs mois, voire pas avant 
1982 Elle devra en outre tenir comp­
te des réalités économiques mon­
diales. et en particulier du problème 
de l'énergie et de la hausse de son 
coût.

Réductions fiscales
Ainsi qu'jl l a annoncé jeudi au 

cours d'une première conférence de 
presse, dès qu'il prendra le pouvoir, 
le président Reagan proposera une 
première réduction annuelle de 10 
pour 100 de l impôt sur le revenu, 
bloquera le recrutement des fonc­
tionnaires et pourrait suspendre cer­
taines réglementations qui "genent" 
le bon fonctionnement de l'économie

Toutefois, si la philosophie qui 
inspirera sa politique économique 
est connue, l'imprécision, voire le 
doute, demeurent en ce qui concerne 
sa mise en oeuvre

M Reagan veut en effet à la fois 
réduire l'imposition (pour relancer 
la demande et les investissements) 
ainsi que l'ensemble des dépenses de 
l'Etat (tout en augmentant celles af­
férentes à la défense) et rétablir ul­
térieurement. pour la première fois 
depuis des années, l'équilibre bud­
gétaire

Le pari est peut-être un peu 
moins audacieux qu'il n'y parait de 
prime abord puisque la réduction de 
l'impôt sur le revenu qu'il préconise 
(10 pour 100 annuellement pendant 
trois ans) visera à compenser, pour 
une part appréciable, l'augmentation 
“automatique'' de la ponction fiscale.

Les barèmes de l’impôt amé­
ricain sur le revenu ne sont pas en 
effet révisés régulièrement en fonc­
tion de l'inflation (actuellement près 
de 14 pour 100).

A l'opposé toutefois, les dé­
penses du gouvernement resteront 
obligatoirement liées à l'inflation, 
c'est-à-dire à la hausse des prix Leur 
réduction, pour rétablir finalement 
l'équilibre budgétaire, ne devrait pas 
manquer de poser des problèmes 
d'autant plus ardus à résoudre que 
les démocrates conserveront la ma­
jorité à la Chambre basse.

COMMISSION SCOLAIRE BEAUPORT
AVIS PUBLIC

RAPPORT FINANCIER ANNUEL 
8ILAN AU 30 JUIN «980

FONDS D OPERATIONS FONDS 0 IMMOBILI SATIONS
ACTIF ACTIF

t ne aiSse 14 049 encaisse 780
Subventions et comptes
a recevoir b 102 160 irnmobi'isdtons 8 317 242
Autres dctlts ta 3/9 Mais d emission 63 360
DC par le tonds
d'mmob'tisdtKAOs 11>4 76G

o 299 348 8 381 332

PASSIF PASSIF
[mprUnt de Conque 4 385 000 Emprunt ae bdnaue 214 000
Comptes j pdvt>' 770 179 Comptes a paver 80 193
Repartition a pdyer 632 317 Du du tonds d opérations 164 760
Surplus 511 852 Obligations a pave' 3 431 000

Placement en ac"ts
immobilises 4 441 429

6 299 348 8 381 382

ETAT DES REVENUS ET DEPENSES
EXERCICE CLOS LE 30 JUIN 1980

REVENUS OEPENSES
•mpof>trtof'„*onc ier e 2 320 22b Activités educatives 5 399 991

Gouvernement provint >d «5 -»33 815. Activités comptemenîai'es 79 78S

Autres revenus 550 20/ Activités de gestion 2 516 444
Activités connexes 10 315 135

18 304 246
L*t.edent des dépenses
sur les revenus 7 107

16 311 355 18 311 355

RAPPORT DES VERIFICATEURS
A notre avis te rapport f»nancter annuel présente f»deiement ta situation financée de la Commssip" 
sco»a»'e Beauport au 30 ju«n 1980 a*ns» que »e résulta? de ses operations conformement au* normes et 
du* pratiques comptables gene'aiement reconnues pour tes Commissions scolaires appliquées de ta 
meme manière ou au cours de I exercice precedent
Ce 18 septembre 1980 mallette beno<t boulangé^ rondeau & ASSOOt s 

COMPTABLES AGREES
Donne a Beaupe*i ce 10 novembre ? 980 D»ane PrcveneN?r directrice generate

COMPTEZ VOS JOURS... 
ÉCONOMISEZ 25%

L
es nouveaux tarifs “7-jours» de VIA vous font

economiser 25% du tarif dé base sur vos voyages 
aller-retour. Ils sont valides pour 7 jours consecutifs, 
incluant le jour du depart. Le tarif aller ne doit pas 
exceder 36S le depart ne peut se faire le vendredi et 
le retour doit s'effectuer avant minuit le septième jour 
suivant le depart.
Ilya certaines conditions a remplir pour profiter de 
ces rabais. Pour renseignements et reservations, 
communiquez avec votre agent de voyages ou VIA.
Tari! minimum 6$
Non vaiide» du 1S décembre au 4 janvier

Tarifs aller-retour “7-jours". 
a partir de Québec (SUr-Foyi:
Ottawa 36$
Montreal 22$

TRAITKZ-VOLS BIEN PRENEZ LE TRAIN.

- l’entreprise- - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - - -
Stratégies d’entreprise (2)

(• ) pmt R«rr* MARTHA
« collaboration spéciale )

Tel fabricant d armoire» de 
cuisine agrandit pour augmenter 
se» ventes dan» un marche qui se­
ra stagnant pour plusieurs an­
nées Il réalisera, je suis prêt à le 
parier, d excellents bénéfices 
Tout comme cette autre en­
treprise qui vend agressivement 
ses meubles coûteux sans crain­
dre ni la récession actuelle ni les 
sombres prévisions pour l'in­
dustrie Ces deux entreprises, 
tout comme Bombardier-MLW et 
Northern Telecom sur une autre 
échelle ont choisi des stratégies 
d'action dans des marchés et une 
économie difficiles

D'autres choisissent plutôt la 
diversification l'intégration, la 
maximisation des profits à court 
terme ou le laisser-faire Ce sont 
ces stratégies que nous exa­
minerons dans cet article, ré­
servant pour le dessert la stra­
tégie choisie par notre fabricant 
d'armoires et le "nouveau" Bom­
bardier-MLW
La croissance étarnalla

Les années 60 et les progrès 
substantiels de la décade suivante 
nous ont tous fait croire que la 
croissance économique serait éter­
nelle Toute opportunité devenait 
vite usee et cédait nécessairement 
la place à deux ou trois autres en­
core plus excitantes

Cette vision a amené le dé­
veloppement d'approches stra­
tégiques visant essentiellement à 
profiter le plus vite possible et au 
maximum d'un marché pendant 
sa phase de croissance pour pas­
ser à autre chose aussitôt qu'il flé­
chissait. La phase critique est d'ê­
tre le premier à fabriquer le 
20.000e ou le 30.000e calculateur 
de poche pour profiter de l'a­
vantage de coût venant avec l'ex­
périence Ainsi, le Bombardier de 
naguère, déjà le plus grand fa­
bricant de motoneiges. a cru mor­
dicus à l'augmentation des profits

par l'intégration verticale La sa 
turation du marché et une concur­
rence serieuse affectent sa ren 
tabilite et l'amènent à tenter alors 
sa chance en diversifiant dans le 
marche récréatif des motos et ba- 
'■> aux a v elle et plus tard ilBt la 
matériel de transport

Bombardier était allée à la 
meilleure école Elle croyait, 
comme nous tous, que la crois­
sance economique faisait partie 
intégrante de notre société in­
dustrielle Il suffisait de toujours 
choisir le bon cheval et de miser 
adequatement pour encaisser 
automatiquement les profits

Las formulas «prouva*»
Ce que Bombardier a appris il 

v a quelques années est encore 
une bible l.a plus populaire des 
formules de planification stra­
tégique est celle de la gestion de 
portefeuille développée prin­
cipalement par le Boston Consul­
ting Group II s’agit de situer ses 
produits et leurs marchés sur une 
grille où l'on retrouve les "stars", 
ies aspirants, les vaches à lait et 
les perdants

Les "stars" reçoivent tous les 
égards dus à leur statut élevé 
dans un marché en ébullition Un 
y consacre les fonds de recherche, 
les investissements publicitaires 
et les efforts de distribution Ce 
sont telle et telle marque de mini­
ordinateurs. d'appareils de trai­
tement des textes, de robots de 
cuisine, etc Les aspirants seront 
peut-être des stars Ils ne sont pas 
encore très présents mais leur 
marché est en pleine croissance 
ils ont donc droit aux ressources 
de l'entreprise de façon à leur tail­
ler au plus vite une place enviable 
au soleil Et pour augmenter en­
core les profits des stars, on in­
vestit dans l'intégration verticale 
pourquoi ne pas faire des profits 
sur toute la ligne et se donner la 
possibilité de réduire davantage 
ses coûts de revient”

Les vaches i lait — toujours 
suiv ant cette approche de gestion 
de portefeuille —ont pour sort 
d etre exploitées au maximum (il 
n'y a pas de perspectives ex­
citantes) On leur demande de 
produire les fonds pour alimenter 
les stars et les aspirants Ou pour 
se donner le» moyen» d'acheter 
des aspirants Diversification 
Quant aux perdants, aussi bien les 
oublier

On obtient donc une séquence 
où les aspirants deviennent des 
stais. puis se transforment en va­
ches à lait jusqu’au stade de l'e- 
puisement du perdant On peut 
vouloir établir ses stratégies sur 
ce modèle comme plusieurs en­
treprises le font

Au Québec en I960, on a des 
aspirants qui ne deviendront pas 
des stars et combien de perdants’ 
I es perspectives sont mauvaises, 
tout de suite et à long terme, pour 
l'industrie de la construction par 
exemple et pour les biens de 
consommation où la croissance dé­
mographique est l'élément dy­
namique l es ensembles de mo­
biliers offerts aux nouveaux mé­
nagés ne peuvent, par exemple, se 
vendre en plus grande quantité 
que les couples qui se forment 
Suivant la théorie de la gestion de 
portefeuille, les fabricants de cet­
te sorte de meubles, sachant que 
leur marché est stagnant ou en ré­
cession. devraient prendre tous 
les profits possibles et chercher 
ailleurs des "opportunités de 
croissance" ("est une stratégie 
passive Mais elle a au moins l'a- 
vantage d'éviter des in­
vestissements qui pourraient me­
ner à la faillite des entreprises ne 
sachant pas comment augmenter 
leurs profits dans un marché sta 
gnant Repli stratégique, donc, 
mais qui v lent à l'encontre de l'ap­
proche de notre fabricant d'ar­
moires de cuisine Ou est la meil­
leure stratégie” N'y a-t-il donc pas 
d'excellents profits à tirer d’un

marché considerable, même s'il 
n est plus en croissance”

On conçoit bien que ITn- 
v estisseur fasse des placements 
dans des industries en croissance 
et des entreprises dynamiques. 
On comprend aussi que les di­
rigeants de holdings diversifiée 
ne veulent pas consacrer trop de 
leurs talents et leurs ressources à 
des entreprises où les pers­
pectives sont problématiques

Cependant, la diversification 
de l’entreprise dans de» secteurs 
nouveaux pour elle n'apporte pas 
toujours les bénéfices escomptes 
I es capacités de matygement d'u­
ne PME et ses ressources ne lui 
permettent pas de passer fa­
cilement d'un domaine à l’autre 
av ec le même succès Je pense aux 
difficultés d'adaptation de ce di­
rigeant habitué i une entreprise 
ou la qualité du produit est un fac­
teur de succès et qui se retrouve 
aux commandes d'une acquisition 
où l'important est au contraire 
d'économiser au maximum

Ou bien pensons à celui qui 
veut maintenir ses ventes en éten­
dant son marché géographique la 
concurrence pense comme lui Fi­
le l'attaque dans son marché alors 
qu'il met son énergie dans la pé­
nétration de nouveaux marchés et 
à comprendre les complexités de 
l'exportation

Les stratégies de pénétration 
rapide ties i.niveaux marches, 
d integration et de diversification 
peuv ent être excellentes quand 
res perspectives et les profits sont 
bons Mais elles ne sont pas la ré­
ponse à la l’MF et à la grande en 
(reprise quand la croissance est 
nulle ou bien négative

( • > Pierre Manlha, I..S» - 
( t»m.. c.a., est associé-directeur 

du bureau de Québec de Price 
Waterhouse / M I neau, Allard, 
Wantha et Associés, conseillers en 
administration

PÉRiÔDE DE VENTE PROLONGÉE JUSQU’AU 19 NOVEMBRE 
Vous avez maintenant jusqu'au 19 novembre inclusivement pour acheter 
vos Obligations d’Épargne du Canada sans avoir à payer l’intérêt couru.

e
Aty.. j'-y:- îàSF 49

Wtf

O chacune des 
6 années suivantes

Mro#
'V**ÎNT-TÏi

mm

NOUVELLE EMISSION RENDEMENT ACCRU DES ÉMISSIONS ANTÉRIEURES
• Tous ceux qui ont achète ou qui achèteront les 
obligations de rémission de cette annee 
bénéficieront d'un rendement accru, même si les 
certificats d obligations indiquent le taux original 
Le rendement annuel moyen à l'échéance des 
obligations achetées jusqu au 19 novembre 1980 
inclusivement est maintenant porte a 10.68 F
• Grâce •> cette augmentation du t iux <Tinti i 
obligation a intérêt compose de ÎIGOvdudra $203.39 
d (échéance dans 7 ans
• Tous ( eux qui auront acheté leur' Obligatems 
d'Epargne du Canada selon les Modes d'épargne 
sur le salaire ou d épargne mensuelle |usqu au
19 novembre inclusivement continueront d'utiliser 
les tableaux de versements basés sur le taux original 
de 10'/2%. même s ils bénéficieront du rendement 
accru
• L intérêt sur les obligations achetées âù comptant 
apres le 19 novembre sera calcule au nouveau taux 
de 111(2% a partir du Ier novembre jusqu a la fin du 
mois de I achat Apres le 19 novembre, il ne sera plus 
possible de se procurer des Obligations d'Epargne du 
Canada par le Mode d'épargne mensuelle
• En plus d’offrir un rendement i • nouvelles 
obligations sont toujours aussi sûres et faciles a 
encaisser Toutes ces qualités font des Obligations
d Epargne du Canada un placement de premier ordre

Le taux de rendement de toutes les émissions 
d Obligations d'Epargne du Canada en t ours a ete 
augmente a 11 X pour I année commençant le 
Ier novembre 1980 et demeure a lO'fj'r, pour 
chacune des années suivantes jusqu a leur et béant e 
respective. Cette mesure s appliquera de la façon 
suivante

Emissions datées d avant 1977
Les bonis pav ables en espet es a (échéance des 
émissions de res obligations seront augmentes en 
fonction de t elle majoration du taux de rendement. 
Les bonis, annonces en novembre 1979. portaient 
le rendement annuel de ces obligations a 12'v, pour 
l'année commençant le Ie1 novembre 1979 et a 
10*72% pour t hacune des années suivantes jusqu a 
leur échéance respective Ces bonis sont maintenant 
augmentés de façon a porter le rendement annuel de 
ces obligations de 10 a 11 pour (année 
commençant le lCT novembre 1980 Le nouveau 
boni payable sur chacuni des emissions est indique 
«•dessous

en espece* 
Echéance a l'échéance 

Emissions Ier novembre par S KM)

1968/69 1982 $14 72
1970/71 1981 $ 7 98
1972'73 1981 $2082
1973/74 1983 $23 71

Cour avoir droit a ces bonis, les détenteurs d'obliga­
tions doivent conserver leurs litres jusqu a 
I et béance Ils peuvent cependant continuer 
d encaisser t Laque année leurs coujxins ou leurs 
i heques d intérêt sans que cela aflet te leur droit au 
boni en esjréces

Emissions 1977/78. 1978/79, 1979/80
Les taux annuels de 11 '/JX pour (année 
< ummençant le l"r novembrt 1980 et de l(JVf pour 
t hacune des années subséquentes s appliqueront 
aux obligations a intérêt régulier et aux obligations 
a intérêt compose1 de ces émissions, même si les 
ant iens taux sont imprimés sur les certilit ats L)e 
plus, les obligations a intérêt composé ae cumuleront 
de (intérêt sur (intérêt au taux de 10,78 8. pour 
les émission 1977/78 et 1979/80 et de 10.81/ pour 
(émission 1978/79 La nouvelle valeur de-rat bat 
a l’échéant e de chaque $100 d obligation a intérêt 
composé s établit comme suit

Valeur
Échéance a l'échéance 

Emissions l'-1’novembre par S100
1977/78 1986 _$238 88
197879 198.3 $204.31
1979/80 1986 $206 49

Faites-en 
bonnes 

réserves! /

1974 75
1975 76 
1976/77

1983 $ 6 83
1984 $ 9 90
1985 $13 95

les Obligations 
d'Epargne 

du Canada
"•.Canada :

/
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Budget et constitution: 
Bennett veut un moratoire

VANCOUVER (d après PC) — 
Le premier ministre de la Colombie- 
Britannique a réclamé un moratoire 
de 60 jours, au cours du week-end, 
sur le rapatriement de la cons­
titution et l'application du dernier 
budget fédéral

Après ce délai, a ajouté M Bill 
Bennett au congrès annuel du Crédit 
social de sa province, il y aurait deux 
conférences nationales sur ces ques­
tions.

Puis, si ces négociations 
échouaient, la Colombie-Britannique 
pourrait recourir à un» législation 
provinciale, à un référendum, à des 
pressions en Grande-Bretagne ou à 
des appels au Conseil privé

M. Bennett n’a pas élaboré sur 
ces points, mais le procureur général 
Allan Williams a confirmé, vendredi, 
que le gouvernement de la Colombie- 
Britannique avait retenu les services 
d'un avocat britannique pour le 
conseiller sur les pouvoirs du comité 
parlementaire qui étudie l'Acte de 
l'Amérique du Nord britannique, a 
lxindres.

M Bennett a qualifié de mo­

ralement et de légalement mauvais 
le rapatriement unilatéral de la cons­
titution et le dernier budget fédéral

Il a demandé aux citoyens de la 
Colombie-Britannique d écrire à 
leurs députés fédéraux pour leur 
donner leurs opinions sur le Canada

Ije premier ministre a ajouté que 
son gouvernement va entreprendre 
une campagne de publicité pour ren­
seigner les citoyens sur les débats 
qu’Ottawa a suscités
Appel à Londret

Le gouvernement de l'Alberta 
projette de son côté de contacter le 
comité parlementaire britannique 
qui étudie le projet constitutionnel 
canadien

Le ministre albertain des Af­
faires intergouvemementales, M 
Dick Johnston, a expliqué que La pro­
vince pourrait agir par l’in- 
termédiaire de son agent général en 
poste à Londres pour faire connaître 
sa position aux parlementaires bri­
tanniques.

La province exprimera of­
ficiellement sa position cons-

Clark accuse 
Trudeau de 
forcer l’Ouest 
au séparatisme

titutionnelle aux gouvernements 
d'Ottawa et de Londres et il est pos­
sible qu’elle participe aux dis 
eussions du comité mixte de la Cham­
bre et du Sénat sur la constitution

Un des membres du comité, le sé­
nateur québécois Arthur Tremblay, 
a déclaré en fin de semaine que le 
premier ministre Trudeau “est. au 
fond, une personne raisonnable", et 
on peut espérer qu'il prolongera la 
période de temps allouée au comité

M Tremblay, qui siège au comité 
en tant que conservateur, tire cette 
conclusion des propos de M. Tru­
deau, qui affirmait vendredi que la 
date du 9 décembre pour faire rap­
port à la Chambre des communes 
pourrait être légèrement reportée

M. Tremblay affirme qu'il est 
pratiquement impossible que le 
comité fasse du bon travail dans un 
laps de temps aussi limité

Pour sa part, le président de la 
section québécoise du Parti conser­
vateur. M Marcel Danis, a déclaré 
que les membres du parti s’op­
poseront à tous les efforts de re-

patriement unilatéral de la cons­
titution et à l'inclusion d'une charte 
des droits de la personne et d'une 
charte linguistique

"Nous serons nombreux à tenter, 
par tous les moyens possibles, de 
convaincre le public de se ranger de 
notre côté", de dire M Dams.
Lutta presque gagnée

Par ailleurs, à Terre-Neuve, le 
leader néo-démocrate Ed Broadbent 
a soutenu que son parti a remporté 
aux deux tiers la bataille pour le 
contrôle des ressources naturelles 
par les provinces

Le chef du NPD, participant au 
congrès d'orientation du parti dans 
la province, a ajouté qu'il cher­
cherait maintenant à obtenir pour 
les provinces le contrôle des res­
sources sous-mannes

Les néo-démocrates terre-neu- 
viens ont choisi à cette occasion un 
nouveau chef pour remplacer M 
John Greene qui a démissionné 
après avoir dirigé le NPD de Terre- 
Neuve pendant trois ans et demie.

Un avocat de 29 ans. M Fonce 
Faour, a été élu sans opposition

¥ ■

Le premier ministre de la Colombie-Britannique Bill Bennett
PC

VENTE D’INVENTAIRE

KEGINA (PC) — Le leader 
conservateur Joe Clark a accusé le 
gouvernement libéral, au cours du 
week-end, d'obliger les gens de 
l'Ouest à songer au séparatisme.

Prenant la parole au congrès d'o- 
rientation des conservateurs de la 
Saskatchewan, M Clark a expliqué 
que les gens de l'Ouest étaient frus­
trés de voir que la politique fédérale 
était toujours élaborée à Ottawa.

Et le premier ministre Trudeau, 
au lieu de s'attaquer au problème, 
l'aggrave, selon M. Clark, par ses 
propositions constitutionnelles et le 
programme énergétique annoncé 
dans le dernier budget

M. Trudeau, de plus, a montré 
son incompréhension des gens de 
l'Ouest en qualifiant, récemment.

leur séparatisme "d'hystérie".
Au Québec

Le chef de ( opposition a affirmé 
que le séparatisme des gens de 
l'Ouest était différend de celui des 
Québécois.

"Les gens du Québec ont voté 
pour le séparatisme, parce que c’était 
le seul choix qu'il pouvait faire s’ils 
voulaient vivre leur culture comme 
peuple. C’était un séparatisme de 
choix.”

Les conservateurs, a-t-il dit. ont 
des munitions pour combattre les 
propositions constitutionnelles de M 
Trudeau "Ces armes sont la Cham­
bre des communes, le Sénat, les tri­
bunaux et. au-dessus de tout, les ci­
toyens du Canada."

SE CONTINUE
VEDETTE, LES ELECTROMENAGERS

A cause du PQ, 
la CEQ repense 
son adhésion 
au front commun 
anti-Trudeau

CUISINIERE GE
Modèle J34ER
Caractéristiques:

• ♦ab'eoo de commonde e* 
v«fre

• minuter e o>/omot'q'.je du
c<ynp*t-rf - u»es e»

►■orloge A a^'Choge
numer.Qoe

• commandes a rég âges intnn
• éléments omovrb es: 2 3 .

26
• système de cuHion Mim-
0.1"

• pcwgnée de porte sim.lmoyer
• blanc ne ge. blé mûr, 

amande

449199

** rjr

. iSfeV'-*PSPSw æ

REFRIGERATEUR GE
Modèle L17DKR 
SANS GIVRE
Congélateur 2 moines à g o 
çons. 2 balconnets t*e«. da-s 
lo po-'e Ré<ngéroteur: 2 
c'ayeties ple-ne lorgeu- en 
porte-à-faux, 2 bocs a légu­
mes. gordevande. 3 bal­
connets fixes dons lo porte 
2 oeufners, garde-fromege 
e» garde-beurre. Extérieur; 
poignées de portes sculptées 
en noyer. Amande ou blanc.

599199

LAVEUSE ET SECHEUSE GE

MONTRKAL (PC) — 
Par crainte de se re­
trouver. à son corps dé­
fendant. aux côtés du 
Parti québécois, la Cen­
trale de l'enseignement 
du Québec (CEQ) re­
met en doute sa par­
ticipation. avec le Mou­
vement national des 
Québécois (MNQ) et le 
Regroupement pour les 
droits politiques du 
Québec (RDPQ). aux 
activités d'opposition 
aux projets cons­
titutionnels du gou­
vernement fédéral.

Tel est le sens du dé­
bat qui a mis fin. sa­
medi. aux discussions 
des 150 délégués syn­
dicaux du conseil gé­
néral de la CEQ. qui 
forme l'instance dé­
cisionnelle de la cen­
trale entre les congrès.

Les interventions de 
la CEQ dans ce dossier 
incluent une dé­
nonciation et du projet 
de rapatriement uni­
latéral et du contenu 
des propositions fé­
dérales, notamment cel­
les touchant les droits 
linguistiques des pro­
vinces. Elles incluent 
aussi des rencontres 
avec les autres cen­
trales syndicales et des 
représentants de mou­
vements opposés aussi 
au rapatriement uni­
latéral

Se faisant fort de rap­
peler que le RDPQ est 
issu directement du 
Comité du OUI qui a 
appuyé le g o u- 
vernement actuel dans 
la campagne ré­
férendaire de mai der­
nier. un certain nombre 
de délégués ont fait va­
loir que ces liens Jus­
tifiaient à eux seuls le 
retrait de la CEQ de ce 
regroupement.

Ces délégués ont sou­
ligné qu'il était im­
portant pour la CEQ de 
ne pas s'afficher avec le 
Parti québécois. Un re­
présentant du syndicat 
des enseignants des 
Vieilles-Forges, dans la 
Mauricie. M Raymond 
Johnston, a résumé le 
point de vue en faisant 
allusion « la loi spéciale

que le gouvernement a 
adopté pour forcer le 
retour au travail dans 
cette région 

"On vient de sortir de 
la crise d'octobre 1980 
Les gens chez nous n'ac­
cepteront pas que la 
CEQ s'assoie avec le 
Parti québécois, meme 
au sujet de la cons­
titution". a-t-il dit 

La CEQ reprendra 
toute cette discussion 
ultérieurement, les dé­
légués s'étant contenté 
hier, faute de temps et 
de quorum, de cri­
tiquer. en refusant de 
l'adopter, la position de 
leur exécutif qui visait 
la participation aux 
projets du MQF 

Ces projets comp­
rennent notamment la 
rédaction d'un mé­
moire que le MQF dé- 
poserait vrai­
semblablement devant 
le comité conjoint du 
Sénat et de la Chambre 
des communes à Ot­
tawa. Le RDPQ. qui est 
en fait le véritable ob­
jet des soupçons de la 
CEQ. envisage de son 
côté la cueillette d'un 
million de signatures 
s'opposant au ra­
patriement unilatéral 

Il a également été 
question, au cours de ce 
conseil général, de la 
loi 113 A ce sujet, le 
président Robert Gau- 
lin a pressé les dé­
légués d'adopter une 
série de propositions 
dénonçant la loi spé­
ciale du 24 octobre der­
nier. ce qui fut fait très 
rapidement, même si 
plusieurs délégués ont 
dit qu'ils n'en voyaient 
pas l'utilité puisque les 
enseignants avaient dé­
jà refusé de manifester 
concrètement leur op­
position.

Le délégué de la Mau­
ricie, M Johnston, a 
rappelé que la CEQ 
était à étudier les pos­
sibilités de recours aux 
tribunaux pour contes- 
ter certaines dis­
positions de la loi 113 

D'ailleurs, les deux 
semaines de né- 
gociation imposée la loi 
aux commissions sco­

laires e* syndicats des 
régions de Trois-Ri 
vières et de Soyel-Tracy 
sont écoulées et c'est à 
l'arbitrage que les par­
ties devront s'en re­
mettre désormais.

A la Commission sco­
laires des Manoirs, 
dans le nord de Mon­
tréal, où 9,000 étudiants 
sont privés de cours de­
puis le 22 octobre, la si­
tuation n'a guère chan­
gé

Jeudi, les en­
seignants ont rejeté à 
72 pour 100 l'arbitrage 
liant les parties que le 
président de la commis­
sion. M Claude Pa­
quette, a proposé plus 
tôt la semaine dernière.

Les parties ont ren­
contré le conciliateur, 
vendredi et samedi, 
mais rien n'a bougé et 
six points demeurent li­
tigieux dont des clauses 
relatives aux mutations 
des enseignants.

Le président de la 
commission scolaire a 
convoqué les commis­
saires pour demain soir 
et ils tenteront de voir 
quel geste peut être po­
sé pour dénouer le 
conflit

Sur la Rive sud de 
Montréal, le syndicat 
des enseignants de 
Champlain rencontre la 
presse cet après-midi 
pour faire le point sur 
l'état des négociations 
dans ses différentes 
sections

Les 1.670 enseignants 
de la commission sco­
laire régionale de 
Chambly ont annoncé 
qu'ils débraieraient au­
jourd'hui pour pro­
tester contre la lenteur 
des pourparlers dans 
les négociations locales

Les 650 enseignants 
des Valleyfield et de 
Huntingdon auront 
aussi à se prononcer 
prochainement sur un 
mandat de grève que 
leurs dirigeants leur 
demandent et. toujours 
sur la Rive sud. à Va- 
rennes, les enseignants 
sont mécontents de la 
manière dont la 
commission applique 
l'entente signée

X
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